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 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

TRAINS. Le comité pour la quiétude des 
 Sherbrookois est ressorti avec un opti-
misme modéré, après sa première rencontre 
avec  Transport  Canada, qui a eu lieu mardi 
 après-midi (18 mars). Ceux qui militent pour 
la fin du sifflement des trains à  Sherbrooke 
ont, tout de même hâte de passer aux 
étapes décisives.

Cette rencontre avait été demandée par 
le comité.  Celui-ci avait invité pour l’occasion 
la députée fédérale de  Sherbrooke, Élisabeth 
 Brière, ainsi que les conseillers municipaux des 
districts du  Golf et de l’Université,  Marc  Denault 
et  Paul  Gingues, de plus qu’une personne de 
l’administration de la  Ville de  Sherbrooke. Au 
total, deux représentants de  Transport  Canada 
était à la  visio-conférence.

Selon la présidente du comité,  Madelaine 
 Garand, il s’agissait d’une rencontre impor-
tante pour poser les bases des futures étapes.

«  Pour nous, c’était un premier contact 
avec  Transport  Canada. Ce que l’on demande 
est assez clair. Nous voulons de nouvelles 
solutions pour remplacer le sifflement des 

trains. Je ne peux pas croire qu’en 2025, il n’y 
ait pas de nouvelles technologies qui pour-
raient être efficaces. Bien sûr, nous ne vou-
lons pas déroger aux normes de sécurité, car 
c’est essentiel », se  réjouit-elle, bien qu’elle ait 
espéré s’entretenir avec des personnes « plus 
proches du pouvoir ».

Rappelons que  Mme  Garand fait partie des 
membres de ce comité qui demande la ces-
sation du sifflement des trains dans la ville 
de  Sherbrooke. Ce comité avait fait suffisam-
ment de bruit pour que la question soit portée 
devant le conseil municipal, ce qui a entraîné 
un appui massif des élus.

Elle se dit d’ailleurs rassurée par l’implica-
tion d’Élisabeth  Brière dans ce dossier.

«  On l’avait déjà rencontrée et on avait 
senti une très belle écoute. Je sens qu’elle a 
notre cause à cœur et elle s’est portée volon-
taire pour jouer le rôle de facilitatrice avec la 
nouvelle ministre des  Transports,  Chrystia 
 Freeland. C’est un dossier qu’elle affectionne », 
 assure-t-elle.

UN « LONG » PROCESSUS
Mme   Garand ne cache pas que ce dossier 

est complexe. «  Ce n’est pas un dossier facile 

et nous en sommes conscients. C’est un très 
long processus que nous entamons en ce 
moment. Nous sommes à un moment clé où 
nous devons avoir des contacts avec le minis-
tère des  Transports pour faire avancer le dos-
sier. Sherbrooke et nous avons fait ce que nous 
pouvions. Il ne manque plus que la réfection 
et la sécurisation des trois passages à niveau, 
qui figurent dans les prévisions à court terme », 
explique  Mme  Garand.

Ces investissements sont d’ailleurs prévus 
dans le dernier plan quinquennal avec un total 
d’un million de dollars sur deux ans. Les pas-
sages à niveau visés sont ceux de  Burlington, 
 Quatre-Pins et celui sur la piste cyclable au parc 
 Jacques-Cartier.

Mme   Garand ajoute que, selon elle, le 
nombre de trains et leur longueur ne cessent 
d’augmenter.

« C’est très désagréable. On se fait réveiller 
constamment la nuit. C’est très perturbant et 
j’ai des voisins pour qui c’est encore pire. »

L’élu municipal  Marc  Denault, qui était 
présent à la rencontre, se disait satisfait pour 
les citoyens. «  Ils ont travaillé très fort pour se 
faire entendre, ils se sont mobilisés et militent 
pour ce que j’appelle les ‘’trois S’’ : la santé, la 

sécurité et le sifflement. Je suis un peu déçu 
par le fait que je n’ai pas ressenti la présence 
de personnes décisionnelles au ministère des 
 Transports, mais je pense que le positionne-
ment de  Mme   Brière à la table des ministres 
pourrait faire avancer le dossier. »

M.  Denault souhaite que le ministère 
revoie les normes du transport ferroviaire. 
« Ça date d’une certaine époque et les tech-
nologies ont progressé depuis. Il est temps 
de les revoir. »

Contactée mardi, Élisabeth  Brière n’a pas 
voulu commenter le dossier.

Le comité pour la quiétude des 

Sherbrookois a rencontré des membres de 

Transport Canada pour militer pour la fin 

du sifflement du train. (Photo gracieuseté - iStock )

Une première rencontre entre les 
citoyens et Transport Canada

La fin du sifflement de train

 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

ITINÉRANCE.  La halte chaleur à 
 Sherbrooke maintiendra ses activités 
 au-delà du 31 mars cette année, alors que 
le  Partage  Saint-François a obtenu le finan-
cement nécessaire pour l’opérer été comme 
hiver. Elle deviendra donc la « halte climat ».

Cette orientation était souhaitée par les 
différents partenaires depuis un certain temps, 
selon le directeur général de l’organisme, 
 Sébastien  Laberge.

« C’était un  non-sens que cela soit ouvert 
uniquement l’hiver, car les besoins ne se mani-
festent pas seulement lorsqu’il fait froid. Je veux 
dire, le 1er octobre, lorsqu’il pleut des cordes et 
qu’il fait presque 0°C, et qu’une personne est 
trempée, elle peut avoir besoin d’un répit. C’est 
là que l’intervention de la halte devient utile », 
 mentionne-t-il, précisant qu’ils disposent du 
financement jusqu’en mars 2026, provenant 
du programme fédéral «  Vers un chez soi ».

Rappelons que cette halte, qui permet 
aux personnes en situation d’itinérance de se 
réchauffer la nuit, a été ouverte en 2022 dans 
le cadre d’un projet pilote. Depuis la deuxième 
édition, à l’hiver 2023, elle se trouve dans un 
local du  Partage  Saint-François. Elle ouvrait 
auparavant pendant quelques mois, entre 
décembre et mars.

Le coordonnateur de la  Table itinérance 
de  Sherbrooke,  Gabriel  Pallotta, a également 
exprimé sa satisfaction de voir ce service 
prolongé.

«  Cela créait des problèmes d’instabilité 
dans les services. C’était d’ailleurs dénoncé 
par les partenaires du milieu. Avoir un besoin 
urgent et se heurter à une porte close, c’était 
un danger en soi. Les personnes en détresse 
n’auront plus à se poser la question de savoir 
si c’est ouvert ou non »,  explique-t-il.

Pour sa part, M.  Laberge indique que la 
halte vient en complémentarité avec les autres 
services d’urgence.

«  Une halte permet aux gens de venir se 

reposer temporairement et d’offrir une sécu-
rité additionnelle à ceux qui en ont besoin. 
Les gens ne sont pas seulement en détresse 
six mois par an. Ils peuvent l’être pendant une 
grande canicule en plein mois de juillet », pré-
cise M. Laberge.

Il a aussi souligné que la halte avait un 
effet positif sur la gestion des crises chez des 
individus qui pourraient être turbulents, par 
exemple, dans un refuge.

«  Une personne qui se fait mettre dehors 
du refuge parce qu’elle est trop dérangeante 
peut voir la situation dégénérer en crise. Un 
lieu comme la halte devient alors une option 
intéressante pour ces personnes, qui ne sont 
 peut-être pas en état de fréquenter le refuge, 
mais qui ont besoin d’un service »,  ajoute-t-il.

Cette nouvelle a également été très bien 
accueillie par la présidente de la commission 
de la sécurité et du développement social, 
 Catherine  Boileau, qui l’a apprise récemment.

«  Pendant les canicules, on a tous besoin de 
se rafraîchir, donc c’est une très bonne nouvelle. 

Ce n’était pas nécessairement quelque chose 
qui avait été discuté dans le plan d’action, mais 
c’est super », a déclaré  Catherine  Boileau.

La halte chaleur devient la halte climat, 

alors que son ouverture se prolongera 

au-delà du 31 mars.  

(Photo Sherbrooke.info - Marc-André Fortin)

La halte chaleur restera ouverte après le 31 mars 
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 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

INFRASTRUCTURES. Une fois que la 

décision de démolir et de reconstruire le 

bâtiment incendié du  Club nautique a été 

confirmée par le conseil municipal, il est ma 

désormais temps de regarder vers l’avenir, 

selon des personnes proches du dossier, au 

même moment que les pelles mécaniques 

détruisent l’infrastructure.

Rappelons que le bâtiment abritant le 
 Club nautique de  Sherbrooke, situé au parc 
 Blanchard, a été victime d’un incendie criminel. 
La municipalité a annoncé que sa démolition 
commençait lundi matin (17 mars). Elle devrait 
se terminer jeudi au cours de la journée.

Pour sa part, le conseiller du district de 
l’Université,  Paul  Gingues, estime que le plan 
de mitigation doit figurer parmi les priorités les 
plus importantes.

«  Il est essentiel de construire le meilleur 
plan de mitigation afin de garantir que la sai-
son puisse se dérouler et que les enfants du 

camp de jour puissent en profiter »,  précise-t-il.
De son côté, le président du  Club nautique 

de  Sherbrooke,  Nicolas  Blanchette, estime que 
les mesures doivent permettre au club de fonc-
tionner efficacement.

«  Nous avons un camp de jour et un service 
de location. Il serait utile d’avoir accès aux bâti-
ments existants, comme le pavillon de service 
et la maison de l’eau. Cela faciliterait les opéra-
tions tout en offrant des services à la hauteur 
des attentes de la population. Cependant, il 
faudra tout de même des infrastructures tem-
poraires pour protéger nos embarcations », 
 souligne-t-il.

M.  Gingues évoque l’une des problé-
matiques du plan de mitigation de base. 
« L’utilisation de conteneurs sur le territoire 
est déconseillée, donc je ne vois pas pourquoi 
nous l’envisagerions. Actuellement, je crois 
que l’on explore plutôt l’option des roulottes 
de chantier »,  indique-t-il.

M. Blanchette se dit impatient de découvrir 
les propositions de la  Ville pour assurer la conti-
nuité des services durant les prochains étés, 

tout comme il attend les détails concernant la 
reconstruction du bâtiment.

«  Il faut bien comprendre les attentes et les 
enjeux des options qui seront choisies. Nous 
voulons disposer d’un  pied-à-terre et retrouver 
des installations qui répondent à nos besoins. 
Les anciennes infrastructures étaient devenues 
désuètes et non fonctionnelles, tandis que de 
nouvelles activités se sont ajoutées. Il est donc 
nécessaire d’avoir une installation qui vieillira 
bien avec le temps et s’adaptera aux besoins 
futurs. »

VERS UN PLAN DIRECTEUR ?
Depuis plusieurs années, M. Gingues espère 

que la  Ville lance un plan directeur pour le parc 
 Blanchard afin de mieux planifier les futurs 
investissements. «  Je crois qu’il est temps d’ar-
rêter de repousser ce projet et de le démar-
rer rapidement. En tant que municipalité, 
nous devons nous poser plusieurs questions, 
telles que : que faire de la maison de l’eau ? 
 Devons-nous installer des jeux d’eau, alors que 

le lac est presque toujours fermé à la baignade 
pour diverses raisons ? »

M. Blanchette est également d’avis qu’une 
direction claire doit être définie pour l’avenir 
du parc. «  Il faut réfléchir à la manière dont nous 
voulons développer le parc  Blanchard. Ce parc 
a besoin de beaucoup d’attention. Il ne faut pas 
construire hâtivement sans réflexion, car nous 
risquons de passer à côté d’opportunités pour 
l’avenir. Nous pourrions en profiter pour amé-
liorer les conditions du  Club tout en diversifiant 
l’offre pour les citoyens »,  ajoute-t-il, citant 
l’exemple de la location de vélos, qui pourrait 
être un service intéressant pour la population.

Le conseiller du quartier prévoit assister à 
l’une des rencontres du comité exécutif à la 
fin du mois de mars, où ce sujet sera abordé, 
espérant que sa collègue,  Nancy  Robichaud, 
présidente de la  Commission de la culture, des 
loisirs, des sports et du plein air, pourra égale-
ment y participer.

«  Je considère que cette rencontre sera cru-
ciale pour la suite des événements »,  conclut-il.

La démolition n’était toujours pas commencée lors du passage du Sherbrooke.info 

mercredi matin. Le bâtiment devrait être détruit d’ici jeudi. (Photo Sherbrooke.info - Marc-André Fortin)

Le bâtiment du Club nautique démoli
Une opportunité à saisir

 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

INFRASTRUCTURE. La passerelle de 

la rivière  Magog coûterait un peu moins 

cher que le budget initialement octroyé, 

car le soumissionnaire le plus bas a fait 

une offre de 2,4 millions de dollars pour sa 

conception.

Cette infrastructure, construite en 
2011 entre les barrages  Paton et  Frontenac, est 
fermée depuis plus d’un an pour des raisons de 
sécurité. Rappelons que le budget prévu pour 
cette passerelle était initialement de 600 000 $, 
puis est passé à 900 000 $ avant d’atteindre 
même 2,7 M$.

Le conseiller du district du  Lac-des-Nations 
s’est réjoui de l’avancée de ce projet, qui se 
révèle être moins coûteux que prévu.

« C’est non seulement une attraction touris-
tique, mais aussi un point de passage qui relie 
plusieurs axes du  centre-ville. C’est également 
un lieu où les gens peuvent se ressourcer ; c’est 
le type d’infrastructure qui peut être à la fois 
pratique et souhaitable. Nous sommes égale-
ment très contents que le coût soit inférieur 
au budget initial. Nous avons choisi l’offre la 

moins chère qui répondait aux exigences que 
nous avions »,  a-t-il rapporté, précisant que la 
municipalité avait reçu plusieurs offres variant 
entre 2,4 M$ et 5 M$.

C’est donc le  Groupe  Lapalme qui a été 
mandaté pour construire cette passerelle, qui 
devra être prête pour l’automne prochain.

M. Kibonge estime que les travaux pour-
raient « commencer rapidement », sans tou-
tefois être en mesure de donner une date 
précise.

Rappelons également que le matériau choi-
si pour la passerelle par la  Ville de  Sherbrooke 
est l’acier. Lors des discussions en séance plé-
nière en avril dernier, il avait été précisé que ce 
choix était préférable, notamment en raison de 
la durée de vie du matériau. À ce  moment-là, 
 Caroline  Gravel, directrice du service de l’ingé-
nierie, des eaux et des projets majeurs de la 
 Ville, estimait que l’acier avait une durée de 
vie de plus de 35 ans, et qu’il pouvait être uti-
lisé toute l’année, contrairement à l’ancienne 
infrastructure qui était fermée en hiver.

«  On nous avait expliqué que l’acier résistait 
mieux au temps. Le bois, c’est très beau, mais 
il aurait fallu le remplacer tous les six ou sept 
ans », a expliqué M. Kibonge.

La passerelle de la rivière 
Magog coûtera finalement 
2,4 M$
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ANITA  LESSARD 

alessard@icimedias.ca

SANTÉ. Observant l’impact des coupes de 
1,5 milliards de dollars dans le système de 
santé, un préposé aux bénéficiaires a choisi 
l’action pour dénoncer le choix du gouver-
nement  Legault. La députée de  Sherbrooke, 
 Christine  Labrie a accepté de parrainer cette 
initiative et déposera la pétition à l’Assem-
blée nationale, cette semaine.

À quelques jours du dépôt du budget 
provincial, c’est l’annulation pure et simple 
de ces coupures qui sont demandées. 
L’initiateur de la pétition qui a recueillit 
5000 signatures,  Philippe  Lambert, indique 
déjà observer les effets de ces compressions 
sur les choix que doivent faire les gestion-
naires du réseau.

«  On a remarqué des baisses de quotas de 
personnel sur le plancher ; des postes qui ont 
été bloqués ou même abolis ainsi que des 
achats de matériaux arrêtés. Dans plusieurs 
départements, on vu une baisse d’infirmières 
et de préposées », indique celui qui est à l’em-
ploi du  CIUSSS-Estrie dans la région de  Granby. 
Il ajoute qu’un effort semble être fait pour ne 
pas donner les quarts de travail disponibles 

aux employés qui seraient payés en temps 
supplémentaire.

M.  Lambert dit espérer que cette action 
incitera le gouvernement à revoir sa façon 
d’effectuer ces coupures, afin d’éviter de sabrer 
dans les budgets qui sont dédiés à la première 
ligne.

Les demandes des signataires sont de révi-
ser immédiatement les politiques de coupes 
budgétaires afin d’assurer du personnel de 
tous les titres d’emplois en nombre suffisant, et 
ce, afin de garantir des soins et services de qua-
lité et sécuritaires ; de prioriser les ressources 
humaines directement impliquées dans les 
soins et services aux usagers ; de s’assurer que 
le personnel ait accès à un environnement et à 
du matériel adéquat et sécuritaire pour donner 
des soins et services à la population.

DES  APPUIS  DE  TOUS  LES 
 TRAVAILLEURS

Christine  Labrie, qui appuie cette démarche 
citoyenne, se dit consternée de voir à quel 
point le gouvernement semble déconnecté de 
la réalité sur le terrain. «  Ils n’ont aucune idée 
de l’impact que ces coupures vont avoir sur la 
population et sur les travailleurs s’ils réduisent 
les dépenses à ce point. Les gestionnaires 

savent qu’il n’y a pas de « gras » où couper et 
que chaque décision a assurément un effet sur 
les équipes de travail et la population. »

Le constat est le même pour les quatre 
syndicats, qui ont exprimé unanimement leur 
soutien à la pétition de  Philippe  Lambert. Aussi 
 proposent-ils la mise en place de solutions 
pour solidifier le réseau public. Ils disent avoir 
observé un accroissement des coûts avec la 
place grandissante octroyée au secteur privé 
amenant des suppressions de postes, affectant 
l’accès et la qualité des soins et services offerts 
dans le réseau public. C’est pourquoi ils inter-
pellent le ministre de la  Santé,  Christian  Dubé, 
à faire marche arrière et stopper les compres-
sions imposée par son gouvernement.

« C’est un mythe que le privé contribue à 
réduire les coûts et les temps d’attente. C’est en 
investissant massivement dans ces ressources 
humaines et matérielles, et non son démantè-
lement au profit d’intérêts privés qui va per-
mettre de répondre aux besoins croissants de 
la population et réduire les listes d’attente », 
explique  Stéphanie  Goulet, la présidente du 
 Syndicat des professionnelles en soins des 
 Cantons-de-l’Est ( FIQ-SPSCE).

Rappelons que le budget du  Québec pour 
2025-2026 sera déposé le 25 mars prochain.

Entourée des représentants syndicaux et 

de l’initiateur d’une pétition demandant 

l’arrêt des compressions budgétaires en 

santé, Christine Labrie a accepté d’être la 

porte-étendard des 5000 signataires.  

(Photo gracieuseté )

Une pétition pour dénoncer les coupures en santé

ANITA  LESSARD 

alessard@icimedias.ca

MANIFESTATION. C’est une quatrième jour-
née de grève que tenaient mardi (18 mars) les 
éducatrices en  CPE affiliées à la  CSN partout au 
 Québec. Plusieurs d’entre elles étaient rassem-
blées au  Parc  Jacques-Cartier pour manifester 
leur impatience devant la lenteur des progrès 
effectués pour renouveler leur convention col-
lective avec le gouvernement provincial.

Malgré l’ambiance festive lors du rassem-
blement du 18 mars, les travailleuses n’enten-
daient pas à rire d’une situation qui perdure 
depuis deux ans. Vêtues d’un  t-shirt jaune et 
brandissant leurs pancartes, elles étaient nom-
breuses à s’être déplacées pour augmenter la 
pression sur le gouvernement. Le lendemain, 
les 1000 éducatrices des 36   CPE la région se 
sont réunies en assemblée générale pour 
adopter d’autres moyens de pression pou-
vant aller jusqu’à la grève générale illimitée. La 

présidente du syndicat des travailleurs et tra-
vailleuses en  CPE de l’Estrie,  Isabelle  Couture 
croit que le gouvernement se traîne les pieds et 
qu’il fait très peu de concessions pour régler le 
litige, malgré une accélération des pourparlers.

«  Le gouvernement ne nous offre pas des 
conditions de travail qu’on mérite. Les points 
principaux qui achoppent sont les salaires, 
la charge de travail, pour les enfants aux 
besoins particuliers on veut plus de services. » 
 Mme   Couture ajoute travailler à récupérer des 
bénéfices au niveau des congés fériés et des 
vacances, perdus lors des négociations pour la 
convention collective échue.

Les dernières années ont vu de nombreuses 
personnes quitter le réseau, c’est pourquoi on 
espère arriver à une entente qui permettra 
d’assurer une meilleure attractivité et la réten-
tion du nouveau personnel.

«  Je trouve ça très dommage que le gouver-
nement ne reconnaisse pas l’importance de 
ce travail. On s’est bâti au  Québec le plus beau 
système éducatif pour la petite enfance, mais 
il faut absolument le préserver », insiste le pré-
sident du  Conseil central des syndicats natio-
naux,  Denis  Beaudin. Il s’insurge également 
de ce qu’il qualifie d’un affront fait au droit de 
grève des employés de l’État avec le dépôt de 

la loi 89 par le ministre du  Travail,  Jean  Boulet.
Rappelons que la  CSN représente plus de 

80 % des travailleuses syndiquées dans les  CPE 
de la province.

De nombreuses éducatrices en CPE se 

sont rassemblée mardi (18 mars), pour 

manifester leur impatience face à la 

lenteur de négociations avec le 

gouvernement de la CAQ. Leur convention 

collective est échue depuis deux ans. Elles 

voteront pour des moyens de pression 

additionnels et un mandat de grève 

mercredi. (Photo Sherbrooke.info - Anita Lessard)

Nouvelles journées de grève pour des éducatrices  

L’Envol... t
out en musique

Merci à nos partenairesSous la présidence d�honneur de

Informations : 819 821-3120

SOIRÉE
GASTRONOMIQUE

MERCREDI 23 AVRIL 2025

Au bénéfice de Achetez en ligne : AUBELUMIERE.COM

Chef 
DOMINIC

TREMBLAY

Groupe sherbrookois

SILK & STONE

Au Centre de Foires de Sherbrooke
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 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

TRAVAUX. Le ministère des  Transports 
et de la  Mobilité durable (MTMD) pré-
voit des travaux de réfection du pont 
 Jacques-Cartier de  Sherbrooke, au cours des 
prochains mois. La patience des automobi-
listes sera mis à l’épreuve, car ce chantier 
devrait durer plus de sept mois.

Selon la  porte-parole du  MTMD en  Estrie, 
 Isabelle  Dorais, des travaux sont prévus pour 

réparer des éléments en acier et en béton sur 
la structure, notamment le trottoir et les murs.

«  Ils visent à maintenir une structure fonc-
tionnelle pour les usagers et à prolonger la 
durée de vie de l’ouvrage construit en 1952 », 
 informe-t-elle.

Bien que la durée exacte des travaux ne 
puisse être confirmée,  Mme  Dorais explique que 
 ceux-ci seront échelonnés sur plusieurs mois 
afin d’empêcher toute fermeture complète.

«  Sur le boulevard  Jacques-Cartier, la circu-
lation automobile sera maintenue avec une 

voie dans chaque direction. L’un des deux trot-
toirs sera accessible pour les piétons, tandis 
que les cyclistes devront mettre pied à terre et 
circuler sur le trottoir »,  précise-t-elle.

Un appel d’offres est actuellement en cours, 
ce qui empêche de connaître les détails des 
coûts des réparations. Les estimations varient 
largement, allant de 1 M$ à 10 M$.

Elle ajoute toutefois que le  MTMD s’attend 
à un ralentissement dans le secteur, où plus de 
22 000  véhicules passent quotidiennement, 
dont 10 % sont des camions lourds.

Le pont, construit en 1952, est un ouvrage 
à dalle sur poutres en acier, d’une longueur 
de tablier de 393 mètres et d’une largeur de 
14,6 mètres, précise le  MTMD.

22 000 véhicules empruntent le pont 
Jacques-Cartier chaque jour.  
(Photo Sherbrooke.info - Anita Lessard)

Des travaux de sept mois sur le pont 
Jacques-Cartier

 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

FÉDÉRAL. La députée fédérale de 
 Sherbrooke, Élisabeth  Brière, conserve sa 
place au conseil des ministres à la  Chambre 
des communes sous le nouveau premier 
ministre,  Mark  Carney, en gardant son 
rôle de ministre de l’Agence du revenu du 
 Canada, tout en devenant responsable du 
ministère des  Anciens combattants.

Mme   Brière et les autres ministres ont été 
assermentés vendredi, alors que  Mark  Carney 
annonçait son cabinet. Elle héritera de nou-
velles responsabilités, elle qui avait été nom-
mée ministre du  Revenu national en décembre 
dernier.

Ainsi la députée de  Sherbrooke assumera le 
portefeuilles des  Anciens  Combattants et sera 
ministre responsable de l’Agence du revenu 
du  Canada. Ce fût une journée fort occupée et 
riche en émotion pour Élisabeth  Brière, qui se 

dit prête pour ce défi supplémentaire.
«  Je suis très fière et je remercie le  Premier 

ministre de sa confiance dans le contexte d’un 
cabinet amincit. D’avoir une place autours de la 
table est très significatif pour moi. Je suis très 
heureuse aussi pour la région de garder notre 
voix »,  réagit-elle. Mme   Brière ajoute prendre 
son nouveau rôle avec beaucoup de sérieux 
et entend bien mener ses dossiers de façon 
efficace.

Très consciente que des élections se pro-
filent dans les prochaines semaines,  celle-ci 
n’a pas l’intention de se laisser distraire par une 
campagne électorale, compte tenu de la situa-
tion tendue avec nos voisins au sud.

«  La  Terre n’arrêtera pas de tourner parce 
qu’on est en élection ; il y a des dossiers qu’on 
va devoir gérer,  insiste-t-elle. On est en guerre 
tarifaire et on a besoin de sécuriser notre sou-
veraineté et notre pays. Les ministres vont être 
en poste et vont mettre le focus sur les dossiers 
prioritaires. »

Bien qu’elle cumule maintenant plusieurs 
responsabilités différentes, Élisabeth  Brière se 
dit confiante d’arriver à jongler avec un emploi 
du temps bien rempli.

L’une des premières actions qu’elle aura 
à entreprendre sera d’ajuster les politiques 
concernant le prix du carbone que  Mark  Carney 
a choisi d’abolir dès son entrée en fonction. La 

ministre n’a d’ailleurs que de bons mots pour 
son nouveau chef, en qui elle a toute confiance.

«  On a un leader qui est très rassembleur 
et qui a une vision positive et tournée vers 
l’action, et je pense que toute l’équipe autours 
de lui a ce même désir d’être productif dans 
les circonstances », conclut  Mme   Brière avec 
enthousiasme.

Élisabeth Brière reste au conseil des ministres 
sous Mark Carney

La députée fédérale de Sherbrooke, Élisabeth Brière, en visite à l’organisme Sercovie, 
en août dernier. (Photo Sherbrooke.info - Marc-André Fortin)
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Beaudoin-Côté,

podiatre

Dre Karine

 Poulin,
podiatre

Dr Simon  
Desrochers,
podiatre

Dr Alexandre 
Lottinville,
podiatre

Dre Annabel 
Bourgault,
podiatre
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 MARC-ANDRÉ  FORTIN 

mafortin@icimedias.ca

NATURE. Les nouveaux sentiers dans le 

nord du  Bois-Beckett doivent être construits 

d’ici le 15 novembre prochain, selon l’appel 

d’offres lancé par la  Ville de  Sherbrooke il y 

a quelques jours.

Rappelons que la construction de ces 

nouveaux sentiers dans le secteur  Hale du 

 Bois-Beckett était prévue dans le plan direc-

teur de la partie nord, déposé et adopté par le 

conseil municipal, en juillet dernier.

Le président du regroupement du Bois-

Beckett,  Mario  Deslongchamps, se réjouit de 

ce projet pour les citoyens.

«  Les sentiers viendront formaliser les 

endroits où les gens peuvent passer sans 

gêner l’environnement et la forêt. Il y a déjà 

des gens qui y marchent, mais sans savoir qu’il 

existe des milieux humides fragiles », affirme 

M. Deslongchamps.

Pour le conseiller du district du  Golf,  Marc 

 Denault, ce projet vient également encadrer 

et sécuriser les pratiques dans ce secteur « non 

exploité ».

«  On pourra protéger facilement cette par-

tie importante. Ce seront des sentiers rustiques, 

donc moins larges que dans le  Bois-Beckett. 

L’empreinte des sentiers non normés devient 

plus dommageable pour le milieu, donc ce 

sera un avancement important pour le parc », 

estime M. Denault.

M.  Deslongchamps mentionne que de 

nombreux citoyens visitent ce côté du bois 

depuis plusieurs années.

«  Disons que c’était facile de perdre le nord 

puisqu’il n’y avait pas vraiment de sentiers for-

mels, pour ceux et celles qui s’y aventuraient, 

du moins. C’est une très belle nouvelle », 

 assure-t-il.

Cet ajout au  Bois-Beckett arrive à un 

moment opportun, selon lui, alors que les sen-

tiers sont empruntés plus que jamais depuis la 

pandémie.

«  On remarque que les gens ont vraiment 

redécouvert le boisé ces dernières années, et 

cela s’est matérialisé dans le dénombrement 

que nous avons effectué en 2023. »

Au cours de ce dénombrement, le regrou-

pement du  Bois-Beckett avait compté une 

moyenne de 389 utilisateurs par jour. Ce son-

dage a été réalisé les 27 mai et 12 juin 2023, 

de 9 h à 16 h, ce qui a conduit l’organisation à 

estimer que ce nombre est probablement plus 

élevé.

Le potentiel de ce secteur nord est vaste, 

selon M. Deslongchamps.

«  Le secteur nord est très différent : il y a plus 

de plans d’eau, et c’est plus montagneux et 

rocailleux. Il y a aussi des espèces comme la sala-

mandre pourpre, ainsi que des  porcs-épics, des 

chouettes et des chevreuils. Les animaux suivent 

les cours d’eau », mentionne M. Deslongchamps.

LA MISE EN VALEUR DE L’HISTOIRE
Dans un second temps, toujours en 2025, 

le plan directeur prévoit également l’installa-

tion de panneaux informatifs sur l’histoire des 

deux familles à qui appartenaient les lots, soit 

les familles  Beckett et  Hale.

«  La famille  Hale est une famille pionnière, 

donc il y a quelque chose à développer pour 

populariser l’histoire de cette famille, de la 

même manière que l’on a fait pour les  Beckett », 

affirme M. Denault.

Ce dernier souhaite également que la  Ville 

mettra de l’avant un plan pour protéger et 

valoriser la ferme  Rogeau, en bordure du parc, 

qui a été acquise en 2022.

«  Je crois qu’il faut vraiment s’y mettre. Nous 

avons une belle opportunité de mettre sur pied 

un projet qui permettrait de protéger ce bâti-

ment »,  affirme-t-il, en précisant qu’il souhaite 

que les candidats à la mairie se prononcent sur 

cet enjeu.

Les entreprises souhaitant soumissionner 

ont jusqu’au 1er avril pour tenter de réaliser ces 

sentiers.

Le conseiller du district du Golf, Marc Denault et le président du regroupement du 

Bois-Beckett, Mario Deslongchamps, ont hâte que les travaux des nouveaux sentiers 

débutent. (Photo Sherbrooke.info - Marc-André Fortin)

La section nord du Bois-Beckett a fait 

l’objet d’un plan directeur qui a été 

déposé au cours de l’été 2024.  

(Photo Sherbrooke.info - Marc-André Fortin)

De nouveaux sentiers au Bois-
Beckett d’ici novembre
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 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

INONDATIONS. La rivière  Saint-François 
aura donné des sueurs froides à la  Ville 
de  Sherbrooke au cours de la semaine, 
alors que le niveau de l’eau a atteint, à son 
apogée, le plateau des 21  pieds pendant 
quelques heures dans la nuit de dimanche 
à lundi.

Alors que la municipalité craignait le pire ven-
dredi  après-midi (14 mars) avec les prévisions de 
la fin de semaine, la situation a finalement été 
somme toute sous contrôle, selon l’Organisa-
tion municipale de la sécurité civile (OMSC) qui 
s’était mobilisée. En raison du temps chaud, de la 
pluie attendue, ainsi que de la fonte de la neige 
et de la glace dans la rivière,  Sherbrooke s’était 
préparée à cette montée des eaux.

Finalement, le coordonnateur des mesures 
d’urgence et directeur du  Service de protection 
contre les incendies de  Sherbrooke (SPCIS), 
 Martin  Primeau, a expliqué que le niveau le 
plus élevé a atteint 21 pieds pendant la nuit, ce 
qui a fait sortir la rivière de son lit à  Lennoxville, 

forçant la fermeture de la rue  Little  Fork, qui 
était submergée. Les équipes municipales ont 
procédé au nettoyage de la rue au cours de la 
journée de mardi (18 mars).

Sherbrooke a également dû procéder à la 
fermeture préventive de la bretelle en pro-
venance de  Grandes-Fourches  Sud vers  Galt 
 Ouest et du pont  Joffre, ainsi que de celle du 

chemin  Glenday.
La  Ville de  Sherbrooke a continué de sur-

veiller la situation tout au long de la semaine. 
Au moment d’écrire ces lignes, mercredi matin 
(19 mars), la hauteur de la rivière avait recom-
mencé à descendre, atteignant 13  pieds. La 
municipalité tient toutefois assurer qu’elle 
continue de suivre la situation alors que des 
précipitations sont prévues, vendredi et same-
di (21 et 22 mars).

LA SONDE N’A PAS TENU LE COUP
La sonde qui permet de surveiller le niveau 

de l’eau en temps réel, près du pont  Aylmer, 
a succombé sous la pression de l’eau et de la 
glace, selon M. Primeau lors de la conférence 
de presse de lundi.

« L’eau, la glace et le courant ont eu raison 
de la sonde durant la nuit. Elle était en place 
depuis plusieurs années. Nous avons, bien 
entendu, d’autres systèmes pour mesurer 
le niveau de la rivière, notamment d’autres 
sondes et une caméra qui surveille la règle 
bien connue situé aux abords du pont  Aylmer », 
avait indiqué M. Primeau.

Le débit et le niveau de l’eau ont diminué au cours des dernières heures selon la Ville 

de Sherbrooke, étant maintenant à 17 pieds. Au moment de cette photo, lundi matin, 

le niveau était à 19 pieds. Marc-André Fortinmafortin@icimedias.ca 

Le niveau de la rivière continue de baisser

 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

COLLECTIVITÉ. Le projet de la rue  La 
 Fontaine, dans le cadre du projet pilote 
 Ensemble dans notre rue, le seul à avoir été 
déposé, a bien failli être refusé par le conseil 
municipal, le 11 mars dernier.

Finalement, un vote positif de 8 contre 7 a 
permis au projet d’aller de l’avant.

Rappelons que ce projet pilote vise à per-
mettre à un groupe de citoyens d’aménager 
un espace de rencontre en y installant du 
mobilier urbain, du marquage au sol et des 
équipements ludiques pendant la période 
estivale. L’objectif est de dévier la circulation 
pendant quelques mois, puisque le mobilier 
serait installé en pleine rue. Le conseil muni-
cipal avait alors voté à majorité pour l’octroi 
d’un budget maximal de 100 000 $ pour la 
réalisation des différents projets qui auraient 
été déposés.

Certains conseillers, dont  Paul  Gingues, 
estimaient que le coût de 23 000 $ réservé pour 
ce projet était trop élevé. «  Je pense que c’est 
l’exemple parfait de la création d’un besoin arti-
ficiel. 100 000 $ ont été réservés pour un projet 
que très peu de gens ont demandé. Combien 
de temps et d’énergie nos services  ont-ils 
consacrés à cette initiative pour n’aboutir qu’à 
un seul projet ? », s’interroge M. Gingues.

Pour sa part,  Mme   Berthold estime qu’il 
existait d’autres options. «  Il y a des fêtes de 

voisinage, on peut en organiser plusieurs, ce 
qui permet aux citoyens de se rassembler et 
de fermer une rue pour socialiser. Je pense 
que nous avons des priorités financières plus 
urgentes à traiter »,  mentionne-t-elle.

De son côté, la conseillère du district de 
l’ Hôtel-Dieu,  Laure  Letarte-Lavoie, dont le pro-
jet est concerné, a voulu défendre l’identité 
du projet. «  Voter contre aujourd’hui, c’est nier 
tout le travail et les efforts que les citoyens ont 
déployés pour organiser le projet et récolter 
les signatures d’adhésion. Je trouve important 
de reconnaître les démarches qui ont été réali-
sées »,  a-t-elle souligné.

Au total, il en coûtera 18 000 $ pour le mobi-
lier que la  Ville conservera, ainsi qu’un montant 
de 5000 $, qui sera remis au groupe citoyen par 
l’entremise de l’organisme qui les chapeaute. 
Dans ce  cas-ci, il s’agit de  Servcovie, qui a 
accepté de porter le projet.

Les discussions autour de ce sujet ont 
été particulièrement tendues. La présidente 
 Laure  Letarte-Lavoie a exigé qu’Hélène 
 Dauphinais s’excuse pour avoir « attaqué 
son intégrité », alors que la conseillère du 
 Pin-Solitaire avait mentionné que « des signa-
taires du projet de la rue  La  Fontaine étaient 
proches du parti  Sherbrooke  Citoyen ». De 
son côté,  Danielle  Berthold a également 
exigé des excuses de la part de la présidente 
pour « l’avoir traitée de menteuse » et pour 
avoir « insinué » que le projet avait été mis en 
place « pour une seule rue ».

LE COMITÉ CITOYEN VEUT RASSEM-
BLER LE VOISINAGE

C’est grâce à ce projet que le comité citoyen, 
composé de cinq voisins, souhaite ouvrir les 
valves du dialogue à travers le voisinage. Il 
croit que cette rue peut devenir un « ancrage 
du quartier ».

«  Nous souhaitons la rendre plus vivante 
en encourageant des interactions spontanées 
et des événements rassembleurs, comme des 
fêtes de voisinage ou des activités physiques 
partagées »,  peut-on lire dans la description du 
projet transmis à la municipalité.

Le comité estime que la vie de quartier est 
actuellement freinée par la circulation automo-
bile, laquelle peut constituer un obstacle aux 
interactions.

«  Nous croyons que le mobilier pourra apai-
ser la circulation et rendre la rue plus sécuri-
taire, permettant ainsi aux enfants d’y jouer. 
Cela pourrait aussi ouvrir des opportunités de 
rencontres intergénérationnelles », tout en pré-
cisant qu’il n’y a aucun parc ni place publique à 
proximité pour les résidents.

Le projet pourra donc voir le jour entre le 
27 mai et le 2 septembre prochains.

Le projet pilote Ensemble dans notre rue vise à rassembler les citoyens d’un quartier 

en mettant du mobilier dans la rue. (Photo gracieuseté - iStock)

Ensemble dans notre rue divise toujours
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La rue Jules-Huot 

ouverte en 2024
La rue Jules-Huot, qui donne sur la rue Étienne-Desmarteau 

dans le secteur de Bromptonville, est ouverte à l’été 2024 
par le Groupe Custeau dans le développement domiciliaire 

Domaine Prince-de-Galles. Les trois rues du développement 
portent des noms de sportifs et la rue Jules-Huot fait honneur aux 

golfeurs, sur le site justement du terrain de golf Prince-de-Galles dont 
les activités ont eu cours de 1999 à 2017.

Jules Huot est né en 1908 à Boischatel dans une famille de golfeurs. Il commence sa carrière 
comme caddie au Club de golf de Québec, puis en 1922, il devient le professionnel attitré du 
club. En 1926, il est professionnel au Club de golf du Lac Saint-Joseph à Sainte-Catherine-de-
la-Jacques-Cartier, puis surintendant du Kent Golf près de la chute Montmorency. En 1930, 
il acquiert la boutique du club. Le club ferme en 1942 à cause de la guerre et Jules Huot est 
embauché par le Club de golf Royal Québec. En 1945, il devient professionnel au club de golf 
de Laval-sur-le-Lac. Il y demeure jusqu’au début des années 1970.

Au cours de sa carrière, Jules Huot participe à de nombreuses compétitions et remporte quatre fois 
la compétition de l’Omnium printanier du Québec entre 1932 et 1952. En 1934, il se classe premier au 
championnat de l’Association canadienne des golfeurs professionnels. En 1937, il remporte le tournoi 
international de l’Omnium General Brock en Ontario. En 1967, il publie le livre Le Golf, qui contribue à 
populariser ce sport. En 1977, il est le premier Québécois à être intronisé au Panthéon de l’Association 
royale du golf et, en 1978, il est intronisé au Temple de la renommée des sports du Canada. Finalement, 
en 1996, il est intronisé au Temple de la renommée des sports du Québec et à celui du Golf du Québec. 
Il décède à Laval en 1999. Jules Huot est considéré comme le premier grand joueur de golf de l’histoire 
du Québec.

­Jean-Marie­­Dubois (Université de  Sherbrooke) et  Gérard­­Coté
(Membres bénévoles du  Comité de toponymie de la  Ville de  Sherbrooke)

Au-delà
  des noms

Photo : Panthéon des 
sports du Québec :   
(http://www.pantheondessports.ca/

Introniser_voir.asp?CodeN=1278)

Plan de localisation de la rue Jules-Huot 
(Photo gracieuseté - Ville de Sherbrooke)
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ANNIE  ST-ONGE  MARCHAND 

astongemarchand@icimedias.ca

COMMUNAUTÉ. Les enseignants et 
les élèves en cuisine du  Centre de for-
mation professionnelle  24-Juin remet-
tront 7000  portions de chili végéta-
rien à  Moisson  Estrie du 13  au 20  mars 
dans le cadre de l’initiative  Les  Cuisines 
 Solidaires - Éditions  Relève de la  Tablée 
des  Chefs.

« Ça nous permet d’offrir une aide supplé-
mentaire, qui s’ajoute à ce qu’on fait déjà, et 
qui nous permet par exemple d’offrir des repas 
à des organismes qui vont pouvoir les redis-
tribuer partout à travers la région », explique 
 Christian  Bibeau, directeur général de  Moisson 
 Estrie.

Il souligne d’ailleurs la beauté du partena-
riat avec le  Centre de formation professionnelle 
 24-Juin.

«  Les élèves sont dans un processus d’ap-
prentissage, mais en même temps, ce pro-
cessus d’apprentissage là nous permet d’aller 
aider des gens qui ont faim. »

IMPLIQUER LA RELÈVE
Impliquer les futurs chefs cuisiniers fait par-

tie de la mission de  La  Tablée des  Chefs.
« C’est super important pour nous de travail-

ler avec la relève parce qu’à  La  Tablée des  Chefs 
on a deux volets : le volet nourrir et le volet 
éduquer, où on cherche davantage la relève 
de demain », mentionne  Pauline  Guiraud, coor-
donnatrice du département  Nourrir à  La  Tablée 
des  Chefs.

Participer à ce projet permet d’ailleurs aux 
étudiants en cuisine de compléter une compé-
tence de leur programme.

«  Le tout est en concordance avec notre 
compétence de production, donc il y a un côté 
pédagogique à ça et un côté aussi social où 
on va aider les gens dans le besoin », affirme 
 Simon  Proulx, professeur de cuisine au  Centre 
de formation professionnelle  24-Juin.

L’initiative  Les  Cuisines  Solidaires - Éditions 
 Relève leur permet également de vivre une 
réelle expérience de production de masse.

« C’est le plaisant parce qu’il y a beaucoup 
de logistique, il y a beaucoup de communica-
tion et de travail d’équipe. Personnellement, 

redonner à la société pour des personnes dans 
le besoin c’est vraiment gratifiant »,  Joannie 
 Bouchard, étudiante en cuisine.

La  Tablée des  Chefs vise une production de 

125 000 portions cette année. Depuis le début 
de l’initiative en 2003, plus de 1,6 million de 
portions ont été préparées par des étudiants 
en cuisine.

Des élèves en cuisine en préparation du chili végétarien.  

(Photo Sherbrooke.info - Annie St-Onge Marchand)

7000 repas préparés par des élèves en cuisine 
pour Moisson Estrie
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NICKOLAS  BERGERON 

nbergeron@icimedias.ca

SCIENCES. Que ce soient des petits 
gamins curieux ou des aînés à la collecte de 
précieux renseignements, les Sherbrookois 
ont été nombreux à participer aux activités 
de Neurosciences Sherbrooke, en marge de 
la Semaine du cerveau, organisée du 10 au 
16 mars.

En plein milieu du  Carrefour de l’Estrie, un 
énorme cerveau gonflable tapait dans l’œil 
des passants intrigués ou des adeptes des 

sciences. À proximité de  celui-ci,  Neurosciences 
 Sherbrooke avait préparé sa foire scientifique. 
Plusieurs kiosques, chacun relié à un sujet sur le 
cerveau tel que la locomotion, le vieillissement 
et la pédiatrie, étaient à la portée des visiteurs.

«  Je fais le tour, car tous les types de science 
m’intéressent, mentionne  Line  Brochu, elle 
qui se dirigeait vers un autre stand. Même s’ils 
ne sont pas là aujourd’hui, je veux initier mes 
 petits-enfants à ce domaine. »

Cette fameuse foire concluait une semaine 
chargée pour  Neurosciences  Sherbrooke. Sous 
forme d’ ateliers-conférences à des quiz, en 
passant par des activités interactives, il y avait 
l’embarras du choix durant les sept jours.

DIALOGUER ET DÉMOCRATISER
Du point de vue du scientifique ou du 

visiteur, une chose est sûre : l’organe cen-
tral du système nerveux reste encore large-
ment méconnu. C’est pourquoi le centre de 
recherche s’est donné pour mission de dissiper 
les mythes reliés à la neuroscience en éclaircis-
sant la population.

« À chaque année, notre offre d’activités 
se développe. Le public nous surprend, car il 
est de plus en plus nombreux. Nous voulons 
faire connaître nos recherches scientifiques 
par l’entremise d’un dialogue direct avec la 

population. C’est merveilleux lorsque nous 
voyons des jeunes avec des étoiles dans 
les yeux. Ça veut dire que notre objectif est 
atteint », signifie le directeur de  Neurosciences 
 Sherbrooke,  Philippe  Sarret.

Parmi tous les membres collaborateurs de 
l’organisation, le professeur à la  Faculté de 
médecine et des sciences de la santé de l’Uni-
versité de  Sherbrooke,  David  Fortin, partage le 
même avis.

«  On se doit de mettre les pendules à l’heure, 
car il y a beaucoup d’idées préconçues qui cir-
culent. Le cerveau est un univers magnifique, 
mais il reste à apprendre », admet M. Fortin.

D’ailleurs,  celui-ci publiera son quatrième 
livre sur le sujet, intitulé «  Allumé ! », le 8 avril 
prochain. «  Après mes conférences, je me fais 
poser tellement de questions. Cet ouvrage per-
mettra de répondre à certaines d’entre elles », 
complète le neurochirurgien.

Jérôme  Côté, le coordonnateur scientifique de  Neurosciences  Sherbrooke, et  Philippe 

 Sarret, son directeur, étaient aux anges la fin de semaine passée.  

(Photo  Sherbrooke.info -  Nickolas  Bergeron)

Plusieurs scientifiques étaient sur place, le 

week-end dernier, dans le cadre de la 

Semaine du cerveau.  

(Photo Sherbrooke.info - Nickolas Bergeron)

Découvrir les confins du cerveau en grand

VOUS SOUHAITEZ AMÉLIORER  
VOTRE SITUATION PERSONNELLE 
ET FINANCIÈRE?

VOUS ÊTES PRESTATAIRE DE L’ASSISTANCE SOCIALE?

Communiquez avec une agente  
ou avec un agent de Services Québec  
dès maintenant.

Partout au Québec : 1 833 456-0222

Québec.ca/aide-emploi-prestataire

Laissez-nous vous accompagner  
dans votre démarche pour :

• développer vos compétences  
professionnelles par de la formation;

• trouver un emploi adapté à votre situation  
et qui vous plaît;

• obtenir des outils pour la recherche d’emploi;

• découvrir des métiers passionnants.
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RessourcesRessources

Dépannages alimentaires, Redistribution aux 
organismes, Transformation

Besoin d’aide : 819-562-5840 

Autres informations : 819-822-6025
Moisson Estrie : Tous les jours, chaque semaine, toute 

l’année. Ensemble, donnons du cœur aux ventres
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RessourcesRessources

centraideestrie.com
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ServicesServices

Services à domicile 
30 ans d’expérience

Robert Bernier 819 565-8575
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- Récupération de ferraille 
- Petit voyage de rebuts 

- Ramassage d’objets encombrants 
- Petit transport divers

- Dégel de conduite d’eau

ÉmondageÉmondage

SPÉCIALISTE EN SPÉCIALISTE EN 
ABATTAGE D'ARBRESABATTAGE D'ARBRES

J. BOUCHERJ. BOUCHER

819 572-4399  819 572-4399  
819 572-3769819 572-3769

>18125-1

ÉMONDAGE  •  ÉLAGAGE  ÉMONDAGE  •  ÉLAGAGE  
•  TAILLE ÉCOLOGIQUE  •  TAILLE ÉCOLOGIQUE  

•  TAILLE DE FORMATION  •  TAILLE DE FORMATION  
• TAILLE D'ARBRES FRUITIERS  • TAILLE D'ARBRES FRUITIERS  
• TAILLE DE HAIES DE CÈDRES • TAILLE DE HAIES DE CÈDRES 

• TRAITEMENT D’ARBRES  • TRAITEMENT D’ARBRES  
• HAUBANAGE• HAUBANAGE

ASSURANCE • 24H/7J • 35 ANS D’EXPÉRIENCE • NACELLE 55 PIEDSASSURANCE • 24H/7J • 35 ANS D’EXPÉRIENCE • NACELLE 55 PIEDS >18125-1
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près de chez vous!près de chez vous! >
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SantéSanté

Services offerts aux 65 ans et +  

de  l’arrondissement de Lennoxville

Popote roulante, visites amicales et plus…

164 rue Queen, suite 104, Sherbrooke, QC J1M 1J9
819 821-4779  

 www.communityaid.ca/fr  |  services@communityaid.ca

AIDE COMMUNAUTAIRE 

DE LENNOXVILLE ET DES ENVIRONS
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Le  Conseil de la culture de l’Estrie a un 
nouveau directeur

Après 18 ans au sein de l’organisme, monsieur  Pierre  Mino cède sa place à la direction de 
l’organisme de concertation culturelle régionale. C’est monsieur  André L’Heureux qui prendra 
en main les destinées de l’organisation. Les administrateurs(-trices) et les employé(e)s du 
 CCE remercient le directeur sortant pour son dévouement indéfectible et lui souhaitent une 
retraite bien méritée. (Photo gracieuseté)

France  Croteau prend sa retraite après 
40 ans au  RUTSAM

France  Croteau, qui a pris sa retraite de la coordination de l’organisation en décembre 
dernier, a été fêtée par les membres du  Regroupement des usagers du transport adapté de 
 Sherbrooke métropolitain (RUTASM). Mme  Croteau aura passé plus de 40 ans à se préoccuper 
des droits des usagers du transport en commun adapté. Sur la photo,  France  Croteau lisant 
une carte, ainsi que  Nicole  Couture, Élise L. Pigeon et  Raymond  Duquette, tous membres du 
 RUTSAM. (Photo gracieuseté  RUTSAM)

Deux médailles pour  Shelby  St-Hilaire  
à  Turin

Le  Sherbrooke.info tient à souligner l’impressionnante performance de  Shelby  St-Hilaire 
aux  Jeux olympiques spéciaux de  Turin, en  Italie. Résident de  Lennoxville,  Shelby a décroché 
deux médailles d’argent en ski alpin en plus d’une quatrième position. Il a pu célébrer le tout 
en compagnie de sa famille, qui s’est déplacée pour l’occasion. (Photo gracieuseté)
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Le comité du verre de 
 Sherbrooke milite pour plus de 
publicité des points de dépôts
 MARC-ANDRÉ  FORTIN 
mafortin@icimedias.ca

RECYCLAGE. En faire plus pour la 
collecte du verre : c’est ce que souhaite 
 Réal  Vigneault, l’un des instigateurs du 
comité du verre de  Sherbrooke, notam-
ment en ce qui concerne la publicité des 
points de dépôt.

Lancée en 2020, la collecte de verre a 
progressé d’année en année, passant de 
240 tonnes en 2020 (à partir de la  mi-juillet) 
à 706 tonnes en 2023. Il y a actuellement 
10 points de dépôt à travers la ville.

Ces données prouvent,  selon 
M. Vigneault, que le potentiel de la collecte 
du verre à  Sherbrooke est excellent. Selon 
lui cependant, il manque certainement de 
promotion autour de la collecte.

«  Il y a actuellement  peut-être 20 % de 
tout le verre de  Sherbrooke qui se retrouve 
dans les conteneurs. On pense qu’on pourrait 
faire mieux. Ça fait cinq ans qu’on demande à 
 Sherbrooke de faire plus de publicité et d’invi-
ter les gens à utiliser ces points de dépôt. On 
les a toujours sentis sur les freins »,  affirme-t-il 
en entrevue avec le  Sherbrooke.info.

Lorsque le comité s’est assis pour la pre-
mière fois avec la  Municipalité, il proposait 
l’installation de 20 conteneurs.

« Ça a pris cinq ans au total pour installer 
les dix premiers conteneurs. Ce qu’on mar-
tèle depuis plusieurs années, c’est qu’en 
mettant le verre dans le bac de recyclage, 
comme plusieurs le font actuellement, on le 
contamine avec les autres matériaux. »

M. Vigneault est d’ailleurs inquiet que le 
projet de consigne du verre ait été reporté 
à 2027  par le gouvernement du  Québec. 
Rappelons que les bouteilles d’alcool en 
verre et les contenants en carton multi-
couche passent depuis le 1er mars du bac 
de recyclage à la consigne.

«  Je considère que la population en 
général a toujours été prête à franchir le pas 
pour faire un effort et aller porter son verre, 
mais que le manque de publicité ainsi que 
le manque de points de dépôt pourraient 
avoir un impact. »

Rappelons qu’en août dernier, la  Ville de 
 Sherbrooke a annoncé qu’elle agrandissait 
deux conteneurs existants, les faisant passer 
de six verges cubes à 22 verges cubes, soit 
ceux du parc  Lucien-Blanchard et du  Centre 
 Julien-Ducharme.

LISTE DES POINTS DE DÉPÔT : 

 ■ 2882, rue  College, secteur  Lennoxville

 ■ Bibliothèque  Bertrand-Delisle (968, 
rue du  Haut-Bois  Sud), secteur 
 Rock-Forest

 ■ Centre communautaire  Richard-Gingras 
(4503, chemin  Saint-Roch  Nord, dans le 
stationnement avant, à droite du bâti-
ment), secteur  St-Élie

 ■ Centre Julien-Ducharme (1671,  
chemin Duplessis, dans le stationne-
ment arrière, par la rue  Brûlotte), sec-
teur Fleurimont

 ■ Défi  Polyteck (1255, boulevard 
 Queen-Victoria), secteur  Nord

 ■ Dépanneur O’Dept, secteur  Brompton 
(445, rue  Laval, derrière le restaurant 
 Tim  Hortons)

 ■ IGA  Extra  St-Pierre (3950, rue  King  Ouest)

 ■ Parc  Lucien-Blanchard (au bout de la rue 
 Cabana, au fond du stationnement), sec-
teur  Ouest

 ■ Parc  Jules-Richard (à l’intersection des 
rues  Jules-Richard et  Ludger-Provencher)

 ■ Université de  Sherbrooke (2500, boule-
vard de l’Université, derrière le  Centre 
sportif, à proximité du stade extérieur)

Réal Vigneault est convaincu qu’une 

meilleure publicité de la part de la Ville 

de Sherbrooke pourrait faire en sorte 

qu’une plus grande part de la 

population visiterait les points de 

dépôt. (Photo Sherbrooke.info - Marc-André Fortin)

Le 22  mars 2025  est la  Journée mondiale 
de l’eau. Pour souligner l’évènement, 
 rappelons-nous  quelques-unes des meil-
leures pratiques permettant d’éviter de 
gaspiller ce précieux liquide surnommé « or 
bleu ».

DOUCHES COURTES
 Saviez-vous qu’une douche de seulement 

5 minutes peut consommer jusqu’à 100 litres 
d’eau ?  En réduisant la durée de vos ablutions 
quotidiennes, vous économisez des litres 
précieux !

FUITES RÉPARÉES
En plus d’être agaçant, un robinet qui perd 

une goutte par seconde peut gaspiller jusqu’à 
25 litres d’eau potable par jour. Inspectez régu-
lièrement vos robinets et vos toilettes, notam-
ment, et  réparez-les sans tarder.

ARROSAGES JUDICIEUX
Vous avez le pouce vert ?  Quand vient le 

moment d’arroser vos plantes à l’extérieur, 
 faites-le idéalement tôt le matin ou en soirée 
pour éviter l’évaporation excessive. Mieux 
encore,  procurez-vous un baril récupérateur 
de pluie pour les abreuver : c’est  LA solution la 
plus écologique pour les jardiniers !

ACHATS SENSÉS
Vous trouverez sur le marché différents 

appareils permettant de diminuer votre 
consommation d’eau, comme des aérateurs 

de robinet ou des toilettes à faible débit. 
 Recherchez-les chez vos marchands locaux !

HABITUDES CORRIGÉES
Au besoin, revoyez vos habitudes quo-

tidiennes. Remplissez toujours votre 
 lave-vaisselle ou votre laveuse avant de les faire 
fonctionner. De plus, évitez de laisser l’eau cou-
ler inutilement lorsque vous vous brossez les 
dents ou vous rasez, par exemple.

(Crédit photo : Nikita Sobolkov)

Petit rappel des 
bonnes pratiques pour 
préserver l’eau

Votre référence  

en Estrie! 

385, rue Sherbrooke, 385, rue Sherbrooke, MAGOG MAGOG 
819 843-0888
SANS FRAIS : 1 888 843-0888

RBQ: 5663-0767-01 

VENTE et SERVICE de POMPES
SI VOUS NE BUVEZ PAS  

DE VOTRE EAU, 

CONTACTEZ-NOUS! 

ENTREPRISE 

LOCALE

Pour l’amour  

de l’eau
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RBQ: 5663-0767-01

JOURNÉE  
MONDIALE de l’eau
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Z Z   NENEZ Z   NENE
CIRCULAIRE

SPÉCIAUX  
de la SEMAINE

CHAQUE SEMAINE!

Commerçants de la région : 
voici votre meilleure façon 

de publier vos spéciaux

ANITA  LESSARD 

alessard@icimedias.ca

EXPOSITION. La galerie d’art  Antoine 

 Sirois du  Centre culturel de l’Université 

de  Sherbrooke accueille les œuvres d’une 

artiste marquante et sensible au style 

unique, jusqu’au 29 mars. L’exposition com-

bine des créations de deux séries explorant 

la fragilité de notre monde et l’adaptation 

qui en résulte.

L’impressionnant  CV de  Lyne  Lapointe a 

de quoi attirer les amateurs d’arts visuels à la 

galerie juxtaposant la salle  Maurice O’Bready. 

 Celle-ci expose le fruit de son travail un peu 

partout dans le monde et plusieurs de ses 

œuvres font partie de collections presti-

gieuses canadiennes dont celle du  Musée des 

 beaux-arts du  Canada. La commissaire  Roxane 

 Labrèche, fraîchement arrivée à la barre de 

la galerie  Antoine  Sirois s’est jointe à sa col-

lègue  Marie-France  Beaudoin pour assembler 

les éléments composant la partie  Cabinet de 

l’exposition.

«  En 2008-2009,  Lyne  Lapointe a réalisé une 

cinquantaine d’œuvres qui étaient une com-

mande de la  Société des  Médecins de l’Univer-

sité de  Sherbrooke et qui remettait une pièce à 

ses retraités. C’est vraiment ça la genèse de ce 

projet. Finalement on a réussi à en trouver une 

quarantaine », explique  Mme  Labrèche.

Lyne  Lapointe veut, à travers son art, 

démontrer la grande fragilité de notre monde ; 

les droits de la personne, la santé physique et 

psychologique ainsi que l’environnement, tous 

des sujets de préoccupation mais aussi d’ins-

piration. Dans  Cabinet |  Circulado, le public 

est confronté à des œuvres d’une puissance 

visuelle impressionnante, bien que composées 

de matériaux d’une grande délicatesse.

L’autre portion de l’exposition,  Circulado 

trouve principalement son inspiration de la 

poésie et de l’album éponyme d’un artiste 

brésilien nommé  Caetano  Veloso, paru au 

début des années 1990. L’homme est consi-

déré comme une figure phare du mouvement 

musical  Tropicália. Né d’une contestation de 

la dictature militaire qui régnait sur le pays, 

ce mouvement a été une véritable révolu-

tion culturelle. Circulado se veut un reflet des 

transformations sociales et politiques qui se 

perpétuent à travers le temps et l’espace et où 

les expériences et les individus interagissent 

sans arrêt.

«  On a des œuvres plus récentes de  Lyne ; 

c’est pour montrer à quel point cette artiste n’a 

jamais arrêté de créer. Même si il y a plusieurs 

années d’écart entre les pièces, on voit vraiment 

tous ces petits gestes, ces propos hyper critiques 

et analytiques de la condition humaine, de l’en-

vironnement où de l’extinction des espèces », 

indique  Mme  Labrèche, admirative.

Cabinet |  Cortado est présentée gratuite-

ment à la  Galerie  Antoine  Sirois du  Centre 

culturel de l’Université de  Sherbrooke jusqu’au 

29 mars.

L’artiste visuelle Lyne Lapointe est mise en lumière ce printemps à la Galerie Antoine 

Sirois du Centre culturel de l’Université de Sherbrooke.  

(Photo gracieuseté - Jessica Garneau photographe)

Exposer toute la fragilité du monde
Cabinet / Circulado de Lyne Lapointe
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70 % de rabais

Rég. 3995 $

1195 $

25 % de rabais

Rég. 5999 $

4499 $

70 % de rabais

Rég. 12995 $

3895 $

40 % de rabais

Rég. 9595 $

4999 $

50 % de rabais

Rég. 3995 $ - 6995 $

1995 $ - 3495 $

 Gobelet en verre Porter
-  Fabriqué en verre durable avec 

membrane de protection en silicone 

-  Pour liquides froids seulement

-  Va au lave-vaisselle

 Batteur à main électrique 
avec étui de rangement
-  Compact, léger et puissant

-  5 vitesses et une fonction turbo

Oreiller avec recouvrement 
en gel Therapedic
-  Mousse à mémoire thérapeutique 

qui diminue la pression

-  Surface en gel rafraîchissant

 Coff ret lampe Berger Variation
-  Inclus une fragrance de 250 ml

Jeté ou coussin Tricot
-  Jeté : 50 x 60 po

-  Coussin carré : 20 po

Bouquet parfumé 
aussi off ert

40 % de rabais

Rég. 39995 $

23997 $

Aspirateur sans fi l S1 Special
-  Léger et portable 3,3 lb

-  Poignée à 270 degrés

-  Système de fi ltre à air

20397 $

+ EXTRA 15%*

Voir toutes

les off res 35+ boutiques au Canada !   www.linenchest.com

*Cette off re est valide du 20 au 23 mars 2025, à minuit (HNE) ou jusqu’à épuisement des stocks, et peut être modifi ée sans préavis. Nous nous réservons le droit de limiter les quantités. En boutique : prix déjà réduits, aucun coupon requis. En ligne : 
prix déjà réduits, aucun code promo requis. Exclusions : achats antérieurs, articles de la circulaire en vigueur, produits vedettes à prix choc du Solde anniversaire, matelas et bases de lit ajustables, registres de cadeaux, plans de fi nancement, cartes-ca-
deaux, service d’habillages de fenêtres sur mesure, produits Hunter Douglas, produits vendus exclusivement en ligne, petits électros en solde, et produits des marques Arico, AirTender, Assouline, Braun, De’Longhi, Dolce & Gabbana, ELLE, illy, iRobot, 
Maison Berger Paris, Meyer, Michael Aram, Nespresso, Orthex, Ricardo, Secrid, Shun, SodaStream, SoYoung, UGG, Victorinox, produits Breville sélectionnés, capsules de café Caffi  taly. Cette off re ne peut être combinée à un autre code, un autre coupon 
ou une autre promotion. Séparez l’achat en plusieurs commandes pour profi ter de diff érentes off res. Plus de détails en boutique, en ligne ou par notre service à la clientèle.

ANNIVERSAIRE 20-23 mars 2025

sur presque tout à prix régulier*

25%
de
rabais
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ANITA  LESSARD 

alessard@icimedias.ca

LIVRE JEUNESSE. Lorsqu’un enfant 
est initié à la lecture, le livre sera coloré, 
rempli d’illustrations rigolotes, avec des 
personnages centraux auxquels le lecteur 
peut facilement s’identifier. Bien qu’avec le 
temps, le narratif d’inclusion soit devenu un 
sujet abordé dans la littérature jeunesse, la 
représentation des personnes provenant 
de la diversité dans un rôle central n’est pas 
encore chose courante au  Québec.

C’est à partir de ce constat qu’a germé 

dans l’esprit de  Vania  Larose, l’idée de créer 

des histoires où les personnages seraient des 

voisins, des collègues, de simples citoyens qui, 

par leurs actions et leur empathie, seraient 

des exemples positifs pour les jeunes de la 

communauté.

Avec le deuxième tome des  Héros de la 

diversité, elle a trouvé une façon de s’adresser à 

un auditoire qui ne se « voit » que trop rarement 

représenté dans les livres illustrés. Elle voulait 

aussi offrir une occasion à la communauté de 

découvrir des personnes qui contribuent au 

 vivre-ensemble.

«  Quand j’étais jeune je n’avais pas beau-

coup de livres qui me représentaient. Je pense 

que ça m’aurait donné un peu plus de force 

pour accomplir tous les rêves que j’avais. Et 

c’est ça qui a été ma source de motivation !  Je 

me suis dit :  Comment  est-ce qu’on fait pour 

qu’un enfant en bas âge se sente valorisé, sur-

tout dans une société où les personnes noires 

sont en minorité ? » , explique  Mme  Larose.

En collaboration avec le jeune illustrateur 

sherbrookois  Anzo, l’autrice a commis deux 

livres à colorier mettant de l’avant des figures 

de la communauté noire avec les ‘’Visages de 

 Sherbrooke’’. Désirant rebrasser la formule pour 

offrir quelque chose de différent,  Vania  Larose a 

choisi de présenter de nouveaux personnages 

dans des livres dont ils sont les héros.

MAIS POURQUOI EN FAIRE DES 
HÉROS ?

«  Depuis que je m’implique à  Sherbrooke, 

à  BlackEstrie notamment, j’ai l’impression 

qu’avec quelques petits gestes  par-ci  par-là, 

on est capable de changer les perceptions des 

gens de façon positive. Et c’est peu comme ça 

que je perçois un super héro ; un emblème qui 

a une force intérieure et qui est capable de 

transformer les situations. Même une personne 

anonyme peut en devenir un dans sa commu-

nauté », indique l’autrice.

Pour ajouter au sentiment d’appartenance, 

elle a développé les protagonistes de ses 

histoires en s’inspirant d’enfants croisés à 

 Sherbrooke. Mme   Larose a d’ailleurs pu réa-

liser ce projet grâce, entre autre au budget 

participatif de la conseillère du district  Ascot, 

 Geneviève  La  Roche.

Dans le premier tome intitulé ‘’  La grande 

 Fête d’Ascot ‘’, on suit les aventures de  Kerwins, 

un jeune québécois d’origine haïtienne, qui 

arrive, avec patience et gentillesse, à gagner la 

confiance d’une voisine quelque peu méfiante. 

‘’  La puissance des racines’’ le tome 2, a été 

lancé il y a quelques semaines dans le cadre 

du  Mois de l’histoire des  Noirs. Ce deuxième 

opus s’attarde à la difficulté qu’ont plusieurs 

 afro-descendants à se faire accepter de par 

leurs attributs physiques comme la couleur de 

leur peau ou leurs cheveux crépus.

«  Plusieurs vivent ces réalités et c’est pour-

quoi on voulait leur redonner la fierté d’être 

 eux-mêmes. Cette fois, ils ne sont pas des per-

sonnages de second plan. Je voulais démon-

trer qu’eux aussi peuvent briller autant que 

n’importe qui », conclut  Vania  Larose avec 

bienveillance.

Les livres sont disponibles gratuitement 

au  Café  Baobab et sur demande à l’organisme 

 BlackEstrie.

Vania  Larose est l’autrice de la série de livres pour enfants ‘’Les héros de la diversité’’, 

qui mettent en lumière les personnes  afro-descendantes. Anita Lessardalessard@icimedias.ca

Kerwins Saint-Jean est l’un personnages 

des livres Les Héros de la diversité, créés 

par l’autrice Vania Larose.  

(Photo Sherbrooke.info - Anita Lessard)

Créer des histoires avec des héros locaux

Piano
Catherine

Major
4 avril

Café-concert
Trio Hier
Encore
6 avril

5 à 7 country
Isa Morin

17 avril

Chanson
Passion ELTON

11 avril

Chanson
Angel Forrest

12 avril

5 à 7 country
Beauséjour

27 mars

Humour
Antoni

Rémillard
 29 mars

Programmation régulière

pavilloncoaticook.com819-849-6371Billets 
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JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

LHJMQ. N’ayant récolté que deux points 
sur une possibilité de six, le  Phoenix de 
 Sherbrooke a tout de même connu de bons 
moments la semaine dernière. Signe que les 
séries sont à nos portes, les hommes de  Gilles 
 Bouchard ont offert des matchs intenses à 
leur entraîneur, et ce n’est pas passé inaperçu.

Les  Sherbrookois ont amorcé leur semaine 

en visitant la deuxième meilleure équipe du cir-

cuit, l’Océanic de  Rimouski. Malgré une défaite 

de 5 à 4, les  Oiseaux ont donné du fil à retordre 

à leurs adversaires, se gardant une chance de 

l’emporter jusqu’à la toute dernière seconde. 

Thomas  Rousseau (17),  Mavrick  Lachance (32), 

 Felix  Ouellet (5) et  Charles-Antoine  Beauregard 

(13) ont touché la cible, mais ce fut ultimement 

insuffisant.

EN  MODE  SÉRIES
Le duel de samedi face aux  Foreurs de 

 Val-d’Or fut une tout autre histoire pour le 

 Phoenix. Non seulement  ont-ils récupéré une 

victoire de  3-2 devant leurs partisans, mais ils 

ont eu droit à un  avant-goût du hockey des 

séries.

Les  Foreurs ont passé la rencontre à dis-

tribuer des coups d’épaule, mais  Sherbrooke 

ne s’est pas laissé intimider. Fidèle à son habi-

tude,  Florent  Houle a assuré la réplique pour 

les locaux, enchaînant les mises en échec et 

s’attirant même la colère de  Connor  Macey, 

qui s’est fait expulser après avoir roué de coups 

le #16, qui l’avait plaqué durement quelques 

secondes auparavant.

«  Tout le monde sait que les séries 

approchent et le rythme des matchs aug-

mente. On doit s’ajuster pour être prêts », a 

simplement lancé  Gilles  Bouchard après la ren-

contre, prenant le temps de vanter au passage 

le travail acharné de  Houle depuis le début de 

la saison.

Beauregard (14),  Lachance (33) et  Louis-Alex 

 Tremblay se sont occupés de l’attaque, eux qui 

devaient se débrouiller sans la présence de 

plusieurs éléments offensifs ennuyés par des 

blessures.

«  Il faut travailler deux fois plus. On sait qu’il 

nous manque de gros joueurs. On ne peut pas 

les remplacer, mais si on maintient notre struc-

ture de jeu, on sera en mesure de gagner des 

matchs. »

Kyan  Labbé a très bien paru à son pre-

mier départ depuis le 1er  mars. L’ancien des 

 Cantonniers de  Magog a bloqué 35 des 37 ron-

delles dirigées vers lui.

LES  RIVAUX  DE  LA 55  TRIOMPHENT
Linards  Feldbergs était d’office pour le der-

nier affrontement du weekend, dimanche à 

 Drummondville. Le gardien letton a lui aussi 

été bombardé de lancers. Il a finalement flan-

ché à trois reprises sur 38 tentatives, alors que 

les  Voltigeurs ont filé vers une victoire de 4 à 2. 

Jayden  Plouffe a inscrit son 10e filet de la cam-

pagne dans la défaite et  Mavrick  Lachance (34) 

a marqué un sixième but en autant de matchs, 

se hissant du même coup à égalité au 12e rang 

des marqueurs du circuit  Cecchini.

Le  Phoenix entame ainsi le dernier droit de 

la saison  2024-25 cette semaine. Il jouera son 

dernier duel à domicile ce vendredi au  Palais 

des sports contre ces mêmes  Voltigeurs, 

puis complètera son calendrier samedi à 

 Victoriaville face aux  Tigres. Sherbrooke pointe 

actuellement au 9e rang du classement général.

Il n’y a aucun doute à avoir, Florent Houle est fin prêt pour le début des séries dans la 

LHJMQ. (Photo gracieuseté - Vincent Levesque-Rousseau)

Des hauts et des bas pour le Phoenix

Les  
de la semaine

  

1. Mavrick Lachance #86
3B, 2A, 5PTS

But vainqueur face aux 
Foreurs

3. Kyan Labbé #50
1-0-0, 2.00MBA, 0.946%

1er départ en plus de  
deux semaines 

2. Charles-Antoine 
Beauregard #9

2B, 0A, 2PTS

Cinq mises en échec
TM

Votre journal local Gratuit !
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JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

RECHERCHE. L’Université de  Sherbrooke, 
en partenariat avec la  Fondation  Aleo, ont 
annoncé lundi la création de la nouvelle 
 Chaire de recherche  Aleo, visant à trouver 
des moyens concrets pour offrir un meil-
leur soutien psychosocial aux jeunes qui 
aspirent devenir athlètes de haut niveau.

Cette  Chaire de recherche sera menée par 
la professeure à la  Faculté des sciences de 
l’activité physique et psychologue spécialisée 
en sport,  Véronique  Boudreault. Son équipe 
et elle auront comme mission de se pencher 
sur la réalité « inquiétante » des troubles de 
santé mentale chez les athlètes d’élite et 
les  étudiantes-athlètes, alors qu’on estime 
que jusqu’à 38 % souffrent d’anxiété et de 
dépression.

«  Notre objectif sera de mener des 
recherches pour optimiser le soutien psycho-
social vers le sport de haut niveau. Ce qu’on 
doit faire, c’est documenter quels sont les 

facteurs déterminants de la santé psychosocial 
des athlètes pour assurer leur développement 
au fil des années. Ainsi nous croyons être en 
mesure d’identifier des pistes d’amélioration et 
des actions concrète pour mieux soutenir nos 
jeunes athlètes », explique la professeure.

LE  MILIEU  IMPLIQUÉ
À la suite d’une première étape de docu-

mentation qui se fera auprès d’athlètes iden-
tifiés « Élite,  Relève et  Espoir », la  Chaire tentera 
d’identifier ce qui influence le  bien-être des 
 étudiants-athlètes, pour ainsi « implanter des 
interventions adaptées », et ce tant pour l’ath-
lète que son entourage.

«  On sait que les parents et les entraîneurs 
et les intervenants ont un rôle très important 
à jouer et plusieurs se sentent peu outillé. Un 
jeune qui pratique un sport de haut niveau 
tout en étant aux études, ça peut créer des 
problématiques, comme du stress et de 
l’anxiété. Les proches ne savent pas toujours 
comment approcher avec leur jeune. En ce 
moment, il y a un manque important à ce 

 niveau-là », insiste  Véronique  Boudreault, 
ajoutant que la santé mentale est tout aussi 
importante pour le développement d’un ath-
lète que l’entraînement.

L’une des visée de la chaire sera d’ailleurs 
de créer du contenu et des outils pour aider 
l’entourage à soutenir le ou la jeune athlète 
dans ses difficultés.

Vous apercevez de gauche à droite la directrice générale de la Fondation Aleo, Patricia 

Demers, le vice-recteur adjoint à la recherche et aux études supérieures de l’UdS, Jean-

Pascal Lemelin, la titulaire de la chaire de recherche, Véronique Boudreault, l’étudiant 

et boursier Jérémie Labonté, la responsable des services à la Fondation Aléo, PhD 

Sophie Brassard et le doyen de la Faculté des sciences de l’activité physique, Sylvain 

Turcotte. (Photo Sherbrooke.info - Jérémy Trudel)

La santé mentale des jeunes athlètes au coeur des priorités
Chaire de recherche Aleo

JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

PATIN  DE  VITESSE. Champions du circuit 
de la  Coupe du monde de patin de vitesse 
courte piste, le  Canada a complété cette sai-
son record en dominant d’un bout à l’autre 
les  Championnats mondiaux de  Pékin. Le 
 Sherbrookois d’origine  William  Dandjinou a 
été particulièrement dominant, récupérant 
quatre médailles, dont trois en or.

Le gagnant du globe de cristal individuel 
a amorcé son weekend sur les chapeaux de 
roues, samedi, en montant sur la plus haute 
marche du podium au 1500  m. Dandjinou 

a livré une furieuse bataille au  Belge  Stijn 
 Desmet, mais ce dernier n’a jamais pu le rattra-
per avant le fil d’arrivée.

Au terme de la course,  Dandjinou était visi-
blement fier de ce résultat, mais a tenu à souli-
gner la performance de son coéquipier  Steven 
 Dubois, qui lui a été couronné au 500 m.

« C’est vraiment plaisant d’avoir un titre, 
mais de le partager avec des coéquipiers 
comme  Steven, ç’a l’est encore plus. Je me 
sens très chanceux de faire partie d’une 
équipe qui performe aussi bien. C’est sûr que 
ça apporte un stress supplémentaire d’arriver 
aux  Championnats du monde après une bonne 
saison, mais on apprend à gérer ça », a raconté 
le patineur à  Sportcom.

Dubois a d’ailleurs connu une fin de 
semaine mémorable, avec quatre médailles 
d’or à son cou. Il a d’ailleurs devancé  Dandjinou 
de justesse à l’épreuve de 1000 m, dimanche, 
où le fameux photo finish a été nécessaire pour 
départager les deux compatriotes.

Le patineur de  Lachenaie en a profité pour 
taquiner son bon ami. « Ç’a été une fin de 
semaine extraordinaire !  Parfaite, en fait, car 
j’ai touché l’or à mes quatre distances !  Je suis 
surtout fier d’avoir battu  William au 1000 m, 
car juste de le battre, c’est un exploit en tant 
que tel, alors je suis vraiment content », a rigolé 
 Dubois.

SEULS  EN  PISTE  AUX  RELAIS
Si les performances de  Dandjinou et  Dubois 

ont retenu l’attention, la domination du 
 Canada aux épreuves de relais a été tout aussi, 
sinon encore plus, impressionnante.

Les femmes s’élançaient samedi en 
grande finale et le quatuor composé de la 
 Sherbrookoise  Kim  Boutin et des patineuses 
 Florence  Brunelle,  Courtney  Sarault et  Rikki 
 Doak n’a pas déçu. Se situant derrière les 
 Polonaises avec quelques tours à faire,  Boutin 
a devancé  celles-ci avant de passer le relais à 
 Brunelle, qui a complété le travail.

Les deux femmes prenaient également le 
départ de la finale du relais mixte, dimanche, 
en compagnie de  Dandjinou et de  Dubois. 
Les  Canadiens ont profité d’une chute de la 
meneuse néerlandaise pour s’emparer de la 
première place et n’ont plus jamais été inquié-
tés par la suite.

Finalement,  Dandjinou et  Dubois ont uni 
leurs efforts à ceux du  Sherbrookois  Félix 
 Roussel et  Maxim  Laoun pour compléter le tri-
plé canadien au relais.

L’ entraîneur-chef de la délégation cana-
dienne,  Marc  Gagnon, était évidemment tout 
sourire après la journée de dimanche. Il a men-
tionné que son équipe sera favorite aux  Jeux 
olympiques de  Milan, l’année prochaine.

«  Quand on va me poser la question l’année 

prochaine à savoir si on a l’équipe pour avoir le 
plus de médailles en courte piste aux  Jeux, la 
réponse sera oui, clairement.  Est-ce que ça va 
arriver ?  Je n’en ai aucune idée, mais nous en 
avons clairement le potentiel. »

Le  Canada a conclu le weekend avec une 
récolte de 10  médailles, un sommet depuis 
l’édition de 1996, à  La  Haye, aux  Pays-Bas.

Selon les informations de  Sportcom

William Dandjinou célébrant sa victoire au 

1500 m. (Photo gracieuseté - Lintao Zhang/ISU)

Rikki Doak, Courtney Sarault, Kim Boutin 

et Florence Brunelle présentant fièrement 

leur médaille d’or du relais féminin.  

(Photo gracieuseté - ISU)

William Dandjinou quadruple médaillé à Pékin
Le Canada brille aux Championnats mondiaux de courte piste
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JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

BASKETBALL. Après des séries  RSEQ épous-
touflantes pour les  Gaiters, les deux équipes 
de basketball de l’Université  Bishop’s n’ont pas 
été en mesure de s’illustrer aux  Championnats 
U  Sports, présentés le weekend dernier à 
 Vancouver, en  Colombie-Britannique.

Les hommes, qui pointaient au cinquième 
rang des équipes favorites pour rempor-
ter le tournoi opposant les huit meilleures 

formations au pays, croyaient définitivement 
en leurs chances après une victoire convain-
cante face au  Stingers de  Concordia deux 
semaines auparavant.

Les espoirs de la troupe dirigée par  Matt 
 McLean ont toutefois été rapidement anéantis, 
alors que leur premier duel de la compétition 
contre les  Vikes de l’Université de  Victoria s’est 
soldé par une défaite de  85-73. Notamment 
grâce à ses 21 points, le capitaine  Charles  Robert 
a été élu joueur du match pour les  Gaiters.

Les  Vikes ont ultimement remporté le 
 Championnat national, en défaisant les  Dinos 
de l’Université de  Calgary par la marque de 
82 à 53.

Les femmes amorçaient quant à elles le 
 Final-8 contre l’excellente formation des  Ravens 
de  Carleton, championne nationale des deux 
éditions précédentes. Cette dernière a dominé 
l’équipe d’Andrea  Torres tout au long de la ren-
contre, pour finalement l’emporter 71 à 44. Eve 
 Atchampone a été choisie comme joueuse du 
match pour  Bishop’s, tandis que les  Ravens se 
sont finalement inclinées en grande finale du 
tournoi contre l’Université de la  Saskatchewan.

ROBERT ET  GAUNA PARMI LES PRE-
MIÈRES ÉQUIPES D’ÉTOILES

Les  Gaiters se sont également inclinés en 
 demi-finale consolation contre les  Stingers 
de  Concordia et le  Rouge et  Or de l’Université 

 Laval, respectivement. Bishop’s peut toute-
fois se consoler puisque deux de ses joueurs 
vedettes ont été sélectionnés sur la première 
équipe d’étoile canadienne, lors de la cérémo-
nie tenue le mercredi précédent.

Charles  Robert et  Victoria  Gauna ont tous 
deux obtenu leur première nomination sur 
l’équipe d’étoile grâce à leurs exploits tout au 
long de la saison.

Robert a également été finaliste pour le tro-
phée  Mike  Moser, remis au joueur le plus utile, 
ainsi qu’au trophée  Ken  Shields, qui honore 

l’ étudiant-athlète s’étant le plus impliqué sans 
sa communauté.

Son coéquipier, Étienne  Gagnon a quant à 
lui été finaliste pour le prix du meilleur joueur 
défensif. Matt  McLean a aussi été nommé 
parmi les meilleurs entraîneurs de l’année, prix 
qui a finalement été remporté  Craig  Beaucamp 
de l’Université de  Victoria.

Mentionnons au passage que  Victoria 
 Gauna était également l’une des finalistes 
pour la joueuse la plus utile de la saison chez 
les femmes.

La performance dominante de Charles Robert n’a pas été suffisante pour pousser les 

Gaiters en demi-finale. (Photo gracieuseté - Blair Shier)

L’excellente saison de Victoria Gauna a 

culminé avec une nomination sur la 

première équipe d’étoile canadienne.  

(Photo gracieuseté - Blair Shier)

Tout s’écroule pour les Gaiters à Vancouver

JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

HOCKEY  FÉMININ. Si elles n’arrivent 
 peut-être pas avec l’étiquette de favo-
rites, cela n’empêchera pas l’équipe de 
hockey féminin des  Gaiters de l’Université 
 Bishop’s de vouloir jouer les  trouble-fête au 
 Championnat national U  Sports, présenté 
du 20 au 23 mars à  Waterloo, en  Ontario.

Après tout, la troupe dirigée par l’entraî-
neuse  Valerie  Bois a eu la preuve qu’elle pou-
vait compétitionner contre les meilleures, elle 
qui a surpris les  Stingers de  Concordia, l’une 
des équipes dominantes au  Canada, il y a deux 
semaines en finale des séries  RSEQ.

Un fait encore plus surprenant, quand on 
considère que la formation montréalaise avait 
défait les  Gaiters facilement lors de leurs deux 
derniers affrontements en saison régulière, 
 7-1 et  9-1.

« C’était des pas pires dégelées, mais néces-
saires, admet en riant l’entraîneuse. Dans les 
dernières semaines, même les derniers mois, 
on a senti qu’il se passait quelque chose avec 
ce groupe. Les filles venaient nous voir dans le 
bureau, posaient des questions et cherchaient 
à savoir comment s’améliorer. Je crois que c’est 

ce qui nous a permis de passer au prochain 
niveau. »

Le programme de hockey féminin de 
 Bishop’s n’en est qu’à sa quatrième année 
d’existence, mais  Valerie  Bois insiste que l’ex-
périence ce son groupe se fait déjà sentir dans 
l’ensemble du vestiaire.

«  On se fait souvent dire qu’on est une jeune 
équipe. Cependant, nos joueuses, particulière-
ment nos vétéranes, ont tous embarqué dans 
la vision qu’on a souhaitée établir et ça fait de 
nous une équipe soudée, mais surtout dédiée 
au processus. »

LE  LEADERSHIP  FAIT  LA  DIFFÉRENCE
La pilote des  Gaiters est catégorique, si 

 Bishop’s souhaite aspirer aux grands honneurs, 
son groupe de leaders devra soulever l’équipe 
comme il l’a fait tout au long de la saison. Elle 
a d’ailleurs louangé le travail de sa capitaine, 
 Gabrielle  Santerre.

«  On sait ce qu’elle peut faire sur la glace, 
mais je n’ai jamais vu une fille avoir le succès 
de l’équipe autant à cœur. Régulièrement elle 
est allée prendre un café avec une coéquipière 
pour discuter, s’assurer que tout allait bien. 
C’est déjà une pro. J’ai eu la chance de coaché 
des  Marie-Philip  Poulin, des  Hilary  Knight, et 

je vois les mêmes qualités en elle », a partagé 
 Valérie  Bois, ajoutant que ses autres vétéranes 
ont tous contribué largement aux récents suc-
cès de l’équipe.

«  On ne se soucie pas de l’étiquette que les 
gens nous donneront. On contrôle ce qu’on 
peut contrôler. Nous sommes fébriles, mais on 

simplement hâte pour les filles de vivre cette 
expérience. On sait que le niveau sera très 
élevé, mais on croit en nos chances de créer la 
surprise », complète  Valerie  Bois.

Les  Gaiters amorceront le tournoi vendredi 
 après-midi contre les  Thunderbirds de l’Univer-
sité de la  Colombie-Britannique.

Les Gaiters compteront assurément sur leur capitaine Gabrielle Santerre au 

Championnat U Sports. (Photo gracieuseté - Tim Austen/University d’Ottawa)

«  On veut surprendre le monde du hockey » -  Valérie  Bois
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Xavier  Parent s’entend 
avec les  Devils
JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

LNH. L’ancien du  Phoenix de  Sherbrooke 

et actuel attaquant des  Comets d’Utica 

dans la  Ligue américaine de hockey 

(LAH),  Xavier  Parent, a paraphé vendredi 

dernier un contrat d’un an (2025‑2026) 

avec les  Devils du  New  Jersey.

Évoluant depuis maintenant trois ans 
avec les  Comets, le  club-école des  Devils, 
 Parent était sous contrat mais avec une 
entente d’un volet dans la  LAH. Ce nouveau 
contrat d’entrée d’une valeur sur la masse 
salariale de 850 000 $, viendra a échéance à la 
fin de la campagne 2025-2026 et permettra 
à l’attaquant de 23 ans de faire le saut dans 
la  Ligue nationale de hockey (LNH), dans 
l’éventualité où il serait rappelé par les  Devils.

Depuis le début de sa carrière profes-
sionnelle, qui s’est amorcée en 2022-2023 
dans la  ECHL avec le  Thunder d’Adirondack 
où il a amassé 51 points en 50 rencontres, 
le  Lavallois a disputé 129 duels avec  Utica, 
récoltant 77 points au passage. Cette saison 
uniquement, il compte 11 buts et 15 men-
tions d’assistances pour 26 points à sa fiche, 

en seulement 46 joutes.
Xavier  Parent s’est fait un nom lors de 

son passage avec le  Phoenix de  Sherbrooke 
dans la  LHJMQ. À ses deux premières cam-
pagnes dans l’uniforme bleu et blanc après 
avoir évolué avec les  Mooseheads d’Halifax, 
il a connu des saisons modestes et ponc-
tuées de blessures.

C’est cependant à son année de 20 ans 
que  Parent a attiré le regard des recruteurs. 
Pilotant pour la majeure partie de l’année un 
trio avec sur son aile l’espoir des  Canadiens 
de  Montréal,  Joshua  Roy, il avait fait la pluie 
et le beau temps à  Sherbrooke en marquant 
106 points, dont 51 buts. Il avait d’ailleurs 
aidé  Roy à mettre la main sur le trophée  Jean 
 Beliveau, remis au meilleur pointeur de la 
 LHJMQ en saison régulière, avec 119 points.

Reste maintenant à voir si  Parent sera 
en mesure de s’illustrer au prochain camp 
d’entraînement des  Devils, à l’automne 
prochain. La formation du  New  Jersey sera 
assurément l’une des équipes à surveiller 
dans la prochaines années, elle qui compte 
notamment sur un jeune noyau mené par 
les frères américains  Jack et  Luke  Hughes.

JÉRÉMY  TRUDEL 
jtrudel@icimedias.ca

SKI  DE  FOND. Le fondeur  Olivier  Léveillé 

a célébré son 24e  anniversaire en grand 

samedi dernier à la  Coupe du monde  

d’Oslo, en  Norvège. Le  Sherbrookois a ter‑

miné l’épreuve du 20 kilomètres style clas‑

sique au 10e  rang, son meilleur résultat 

depuis 2022.

13e  skieur à s’élancer sur la piste,  Léveillé 
se sentait en grande forme au départ de 
cette épreuve. Son chrono de 45 minutes et 
12 secondes lui a même permis de s’installer 
provisoirement en tête du classement, alors 
que les favoris prenaient le départ par la suite.

«  Je me sentais super bien dans la prépa-
ration pour la course hier (vendredi) et dans 
l’échauffement plus tôt ce matin. Même si 
c’était un 20 kilomètres, j’ai décidé de partir 
en force et j’ai été capable de tenir le rythme 
jusqu’au bout. J’étais vraiment content quand 
j’ai vu mon temps en croisant la ligne », a racon-
té  Olivier  Léveillé à  Sportcom.

Si neuf autres fondeurs l’ont ultimement 
devancé, le reléguant au 10e échelon, le skieur 

sherbrookois était tout de même très heureux 
de sa performance qu’il a qualifiée d’un « très 
beau cadeau de fête ».

« C’est la première fois depuis mon seul 
autre  top-10 en 2022 que je m’assoyais dans 
le fauteuil du meneur. C’est un sentiment vrai-
ment spécial, particulièrement en  Norvège. 
J’étais 13e  au départ et c’est finalement le 
40e qui m’a sorti de la chaise. J’ai profité pleine-
ment de ces 15 minutes, bien assis au chaud », 
 a-t-il ajouté.

C’est finalement le  Norvégien  Martin 
 Loewstroem  Nyenget qui a décroché l’or, 
devançant le  Suédois  William  Poromaa et son 
compatriote,  Simen  Hegstad  Krueger.

Un spécialiste des courses en style libre, 
 Olivier  Léveillé voulait prouver qu’il était égale-
ment capable de se démarquer en classique, lui 
qui n’avait pas nécessairement eu les résultats 
espérés dans cette discipline depuis le début 
de la saison.

«  Je la cherchais depuis un bon moment 
cette  course-là. On dirait que ça n’avait jamais 
fonctionné cette année en classique et mon 
dernier  top-20  remonte à 2023. Je voulais 
prouver que, quand les étoiles s’alignent, je 

suis capable d’être excellent », a exprimé celui 
qui a conclut son weekend avec une 21e place 
à l’épreuve du 10 kilomètres libre, dimanche.

Mentionnons au passage les performances 
de la  Québécoise  Katherine  Stewart-Jones, 

qui a terminé au 31e et 32e  rangs du 20 kilo-
mètres classique et du 10  kilomètres libre, 
respectivement.

Selon les informations de  Sportcom

La 10e position d’Olivier  Léveillé à  Oslo était son meilleur résultat depuis 2022.  

(Photo gracieuseté -  Nathaniel  Mah)

Il s’offre un top-10 pour son anniversaire
Olivier Léveillé

Fa
is 

brill
er ton cœur !

Procure toi notre épinglette 
Je suis FANTASTIQUE

au coût de 30$

Épinglette offerte
gratuitement pour tout

don supérieur à 30$

Pour fa
ire un don

Centre d’activités de jour pour adultes avec DI ou TSA
819 847-2477 - info@lesfantastiquesdemagog.ca

Semaine Québécoise de la déficience intellectuelle
Du 16 au 22 mars 2025

37e édition de la SQDI

Fais bri l ler  ton cœur !
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AGENDA COMMUNAUTAIRE

Association des locataires de 
 Sherbrooke
Revendication concernant le droit au 

logement. Défense des droits et soutien 

aux locataires. Info : 819 791-1541 ou loca-

taire1@videotron.ca .

Coalition sherbrookoise pour le 
travail de rue
La  Coalition sherbrookoise pour le travail 

de rue a pour mission d’aller à la rencontre 

des personnes qui, à divers degrés, ont 

rompu les liens avec leurs proches, avec 

leur communauté. Info : 819 822-1736 ou 

travailderuesherbrooke.org.

Famille  Plus
Famille  Plus est un organisme commu-

nautaire autonome famille (ACAF), sans 

but lucratif qui offre des services aux 

familles ayant des enfants âgés de 5 ans et 

moins. Info : 819 822-0835 ou familleplus@

qc.aira.com.

Groupe régional d’intervention 
sociale (GRIS) de l’Estrie
Le  GRIS  Estrie est en action pour sensibiliser 

la population aux réalités des personnes 

 LGBTQ+. Les personnes intéressées à faire 

partie de l’organisme pourront rencontrer 

l’équipe de formatrices et formateurs lors 

de séances d’informations. Pour info : info@

grisestrie.org.

Handi  Apte
Travailler au maintien à domicile des 

personnes handicapées physiques et 

favoriser leur participation sociale afin 

d’améliorer leur qualité de vie. Info : info@

handiapte.com ou 819 562-8877.

L’Escale de l’Estrie
Maison d’accueil et d’hébergement 

venant en aide aux femmes victimes de 

violence conjugale et à leurs enfants. Info : 

819 569-3611 ou escaleestrie.com.

La  Grande  Table
Contribuer à l’amélioration de la qualité de 

vie des familles et des enfants dans le besoin 

en leur offrant des repas chauds ainsi qu’en 

favorisant l’intégration sociale et l’auto-

nomie dans un milieu de vie familial. Info : 

819 821-5505 ou lagrandetable.com.

Suite à la page 23

SEMAINE DU 23 AU 29 MARS 2025

ALEXANDRE AUBRY 

alexandre.aubry.
astrologue
alexan dre@ nor ja.net
514 667- 4803

BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL)
On vous conviera à une multitude d’activités, chacune plus 
originale que la précédente. Si vous êtes célibataire, attendez-
vous à ce qu’on redouble de créativité pour capter votre 
attention et gagner votre cœur.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI)
Un projet particulier suscitera votre enthousiasme. Vous 
appréciez les occasions de vous confronter à de nouveaux défis 
périodiquement. Dans les instants plus éprouvants, vous 
bénéficierez de l’appui indéfectible de votre famille.
GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)
La fatigue saisonnière, ressentie lors des jours plus maussades, 
pourrait peser sur votre moral. Cela vous incitera à rechercher 
des offres pour vous permettre de planifier un voyage ou une 
petite évasion spontanée qui vous ressourcera.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET)
Vous trouverez enfin la motivation nécessaire pour vous 
consacrer pleinement aux diverses tâches que vous aviez 
tendance à reporter. Faites un tri dans votre cercle d’amis! 
Privilégiez les environnements sereins et évitez les grands 
rassemblements.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT)
Une promotion est à l’horizon! Il se peut que vous ayez à 
affronter des responsabilités considérables dès le départ. La 
persévérance sera essentielle. Sur le plan affectif, attendez-
vous à recevoir une preuve d’engagement significative.
VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE)
Sur le plan professionnel, accueillez le changement avec 
confiance. Bien que cela puisse nécessiter de suivre une 
formation exigeante en termes de gestion du temps, vous y 
gagnerez beaucoup et en tirerez une profonde fierté.
BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE) 
La saison des renouvellements de bail pour le logement 
approche, et il sera bientôt temps pour vous d’envisager la 
possibilité d’un déménagement, voire l’acquisition d’une 
propriété. C’est l’occasion de concrétiser un grand rêve.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE) 
Prudence avec les mots que vous choisissez, ils pourraient être 
mal interprétés. L’envie pourrait vous prendre de nettoyer en 
profondeur la maison ou de donner un coup de peinture, ne 
serait-ce que pour y voir plus clair dans vos pensées.
SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE)
Les boutiques proposent déjà des réductions sur la collection 
printanière, vous incitant à rafraîchir votre garde-robe. 
Considérez cela non pas comme une dépense, mais comme 
un investissement en vous-même, sans lésiner sur les moyens 
pour renouveler votre style.
CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER)
Vous aurez l’impulsion de dominer le monde et d’expérimenter 
des aventures exaltantes. Votre esprit regorgera d’idées 
ingénieuses, et vous serez en mesure de proposer d’excellentes 
initiatives, dans votre vie tant professionnelle que personnelle.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER)
La semaine débute de manière assez chaotique, et vous 
semblez avoir l’esprit ailleurs. Cependant, l’arrivée du 
printemps vous galvanisera et vous voudrez passer à l’action. 
Afin de rompre avec la monotonie, prévoyez de vous adonner 
à des activités en plein air.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS)
Il se peut que la fatigue se soit considérablement accumulée. 
Accordez-vous le luxe de vous laisser choyer par vos proches, 
en particulier par votre douce moitié. Vous méritez pleinement 
de vous faire dorloter par ceux qui vous sont chers.
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AVIS PUBLIC

La  Ville de  Sherbrooke demande des soumissions pour : 

APPEL D’OFFRES  NO 21 076 
 AMÉNAGEMENT  ET  CONSTRUCTION  DE  QUATRE  SENTIERS  DE 

 RANDONNÉE  PÉDESTRE  AU  PARC  DU  BOIS-BECKETT

Les documents de soumission sont disponibles au portail du  SEAO à l’adresse suivante :  
www.seao.gouv.qc.ca sous le numéro 20 053 402 ou en communiquant au 1 877 336-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et du titre de l’appel d’offres devront parvenir au 
bureau du  Service de l’approvisionnement et des équipements situé au 145, rue  Wellington  Nord, 
bureau 200,  Sherbrooke (Québec)  J1 H 5C1, le ou avant le 1er avril 2025, au plus tard 14 heures. 
Les soumissions par télécopieur ne seront pas acceptées.

La  Ville de  Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus basse, ni aucune des soumissions.

Mathious  Vachon 
 Chef de division 
 Approvisionnement

>
4
6
5
4
3
-1

>
4
6
6
6
6
-1

AVIS PUBLIC

La  Ville de  Sherbrooke demande des soumissions pour : 

APPEL D’OFFRES  NO 21123 
SERVICES PROFESSIONNELS POUR LE CONTRÔLE QUALITATIF DES MATÉRIAUX GRANULAIRES, DU 

BÉTON DE CIMENT ET DES ENROBÉS BITUMINEUX ET POUR LA SURVEILLANCE ENVIRONNEMENTALE 
DANS LE CADRE DES TRAVAUX DE RECONSTRUCTION EN RÉGIE POUR L’ANNÉE 2025

Les documents de soumission sont disponibles au portail du  SEAO à l’adresse suivante :  
www.seao.gouv.qc.ca sous le numéro 20055157 ou en communiquant au 1 877 336-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et du titre de l’appel d’offres devront parvenir au 
bureau du Service de l’approvisionnement et des équipements situé au 145, rue Wellington Nord, 
bureau 200, Sherbrooke (Québec) J1H 5C1, le ou avant le 3 avril 2025, au plus tard 14 heures. 
Les soumissions par télécopieur ne seront pas acceptées.

La  Ville de  Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus basse, ni aucune des soumissions.

Mathious  Vachon 
 Chef de division |  Approvisionnement
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AVIS PUBLIC

La  Ville de  Sherbrooke demande des soumissions pour : 

APPEL D’OFFRES N° 21062
TRAVAUX DE RÉFECTION DES INFRASTRUCTURES D’AQUEDUC

ET D’ÉGOUT DES RUES CHARLES-LENNOX ET MCMANAMY

Les documents de soumission sont disponibles au portail du SEAO à l’adresse suivante :  
www.seao.gouv.qc.ca sous le numéro 20055140 ou en communiquant au 1 877 336-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et du titre de l’appel d’offres devront parvenir au 
bureau du Service de l’approvisionnement et des équipements situé au 145, rue Wellington Nord, 
bureau 200, Sherbrooke (Québec) J1H 5C1, le ou avant le 3 avril 2025, au plus tard 14 heures. 
Les soumissions par télécopieur ne seront pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus basse, ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de division 
Approvisionnement
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AVIS PUBLIC

La  Ville de  Sherbrooke demande des soumissions pour : 

APPEL D’OFFRES N° 21095
REMPLACEMENT DU SYSTÈME DE GESTION DE CHARGES

Les documents de soumission sont disponibles au portail du SEAO à l’adresse suivante :  
www.seao.gouv.qc.ca sous le numéro 20053404 ou en communiquant au 1 877 336-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et du titre de l’appel d’offres devront parvenir au 
bureau du Service de l’approvisionnement et des équipements situé au 145, rue Wellington Nord, 
bureau 200, Sherbrooke (Québec) J1H 5C1, le ou avant le 15 avril 2025, au plus tard 14 heures. 
Les soumissions par télécopieur ne seront pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus basse, ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de division 
Approvisionnement
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AVIS  DE  DISSOLUTION

Prenez avis que la personne morale FESTIVALS ET 
ÉVÈNEMENTS VERTS DE L’ESTRIE, ayant son siège au 
165 rue Moore (Québec) J1H1B8 Canada, a déclaré son 
intention de demander sa dissolution. Est produite à cet 
effet la présente déclaration requise par les dispositions 
de la Loi sur les compagnies. (RLRQ, C. C-38) et de Loi 
sur la publicité légale des entreprises (chapitre P-44.1).
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AVIS PUBLIC
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SUDOKU

MOTS CACHÉS
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RÈGLES DU JEU :

Vous devez remplir toutes les cases vides en plaçant les chiffres 1 à 9 une seule 
fois par ligne, une seule fois par colonne et une seule fois par boîte de 9 cases.

Chaque boîte de 9 cases est marquée d’un trait plus foncé. Vous avez déjà 
quelques chiffres par boîte pour vous aider. Ne pas oublier : vous ne devez 
jamais répéter les chiffres 1 à 9 dans la même ligne, la même colonne et la 
même boîte de 9 cases.
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THÈME : OBSTACLE / 7 LETTRESJEUX&

PASSE-TEMPS

JEU N° 913 NIVEAU : INTERMÉDIAIRE

A

ABÎME

ACCROC

ANICROCHE

ARRÊT

B

BARRAGE

BARRIÈRE

BLOCAGE

BORNE

C

CHOC 

CLOISON

CLÔTURE

CONTRADICTION

CONTRAINTE

CONTRARIÉTÉ

CONTRETEMPS

D

DANGER

DÉFAUT

DÉSAGRÉMENT

DÉSAVANTAGE

DÉTOUR

DIFFICULTÉ

DIGUE

E

ÉCHEC

ÉCUEIL

EMBARRAS

EMBÛCHE

EMPÊCHEMENT

ENNUI

ÉPREUVE

F

FARDEAU

FOSSÉ

FREIN

I

IMPASSE

IMPRÉVU

INCIDENT

INCONVÉNIENT

L

LUTTE

M

MALHEUR

MALCHANCE

MUR

N

NŒUD

O

OBJECTION

OBSTRUCTION

OPPOSITION

P

PANNE

PEINE

PÉPIN

PÉRIL

PIÈGE

PROBLÈME

R

RÉSISTANCE

RISQUE

S

SÉPARATION

SOUCI

T

TRACAS

TROU
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MOTS CROISÉS

HORIZONTALEMENT

1. Se retirer précipitamment — À l’heure 
des poules.

2. Loque humaine — Souhaité.

3. Exécuté — Chef arabe.

4. Titre abrégé — Il a construit une Arche 
— Vénérable.

5. Met bas — Peut se faire avec une 
corde.

6. Conduire — Sujet conscient et pensant.

7. Érosion.

8. Exagère — Partie de smoking.

9. Virtuosité — Brome — Tube 
respiratoire.

10. Relatives au jeu — Obtenus.

11. Commence le 21 juin — Petit sac dans 
l’oreille.

12. Compacte — Gloussements.

VERTICALEMENT

1. Hostiles.

2. Rendre moins pollué — Sauvage.

3. Situation particulière — Éliminer 

quelqu’un.

4. Ivre de vin — Pronom personnel.

5. Œuvre dramatique — Dévêtue — 

Pronom relatif.

6. Lambins — Descendu.

7. En Europe et en Afrique — Travailler.

8. Dieu solaire — Construction vitrée — 

Titre de Paul McCartney.

9. Sert à transporter des liquides — 

Levant — Démonstratif.

10. Qui manque d’assurance — Meurtrier.

11. Filin — Il est rouge ou blanc.

12. En troisième lieu — Foutus.

JEU N° 913

ZONE

Après l’hiver, la nature renaît progressivement. L’un des pre-
miers signes du printemps est l’apparition de jolies fleurs. 
Découvre quatre espèces qui embellissent les terrains durant 
cette saison!

1. Perce-neige : c’est l’une des petites fleurs les plus pressées 
de se montrer le bout du nez au printemps (d’où son nom!). 
En effet, dès que la neige a fondu, le perce-neige apparaît 
dans toute sa splendeur. Vivace, il peut repousser au 
même endroit pendant plusieurs dizaines d’années!

2. Tulipe : beaucoup plus grosses que les perce-neiges, les 
tulipes sont des fleurs pouvant être de couleurs diffé-
rentes selon les variétés. Elles font de superbes bouquets 
pour décorer une table à Pâques ou pour offrir à sa maman 
à la fête des Mères, par exemple.  

3. Crocus : souvent mauve, le crocus est une fleur printa-
nière qui se multiplie rapidement. Avec leur tige très 
courte, les crocus forment de jolis tapis colorés sur le 
bord des sentiers ou sous les arbres. Trop mignon!

4. Jacinthe : chaque jacinthe contient une grande grappe de 
petites fleurs qui ressemblent à des étoiles ou à des clo-
chettes. Si tu aimes les fleurs qui sentent vraiment bon, sens 
des jacinthes la prochaine fois que tu visiteras un centre 
d’horticulture ou une pépinière!

Et toi, quelle est ta fleur préférée?

Découvre 4 fleurs  
du printemps!
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À  Sherbrooke, le 11 mars 2025, est décédé M. Robert 
 Gosselin à l’âge de 86 ans. Il était l’époux de  Marguerite 
 Corriveau et demeurait à  Coaticook.

La famille accueillera parents et amis à la résidence 

funéraire  Charron et fils le vendredi 21 mars de 19 h 

à 21 h et le samedi 22 mars de 9 h à 10 h 45. Les 

funérailles seront célébrées le samedi 22 mars à 

11 h à l’église  St-Edmond.

Il laisse dans le deuil outre son épouse, ses enfants : 
 Jacques (Nancy  Bouthot),  Christian (Diane  Tremblay),  Line,  André (Line  Inkel),  Brigitte 
et  Natalie. Ses  petits-enfants :  Joanie  Gosselin (Vincent  Portrat),  Vincent  Boutin,  Gilbert 
 Gosselin (Dany  Bergeron),  Maxime  Gosselin,  Marie-Christine  Bisson (Yann  Desharnais), 
 Joël  Gosselin,  Audrey  Gosselin (Bernard  Mercier),  Claudia  Boutin ( Jean-François  Côté), 
 Roxanne  Gosselin (Pascal  Bossé),  Hubert  Provencher (Fannie  Fortin),  Alex  Boutin 
(Rébecca  Pariseau),  Alexandra  Provencher,  Charles  Gosselin (Alexandra  Smith),  Antoine 
 Provencher ( Marie-Jeanne  Bouchard),  Sophie  Lafrenière (Michael  Quirion),Gabriel 
 Gosselin,  Nicolas  Lafrenière et  Corinne  Lafrenière. Il était aussi le  grand-père de feu 
Émilie  Gosselin. Ses  arrière-petits-enfants :  Léo,  Adèle,  Maëlly,  Camille,  Victoria,  Clara, 
 Mégane,  Ludovic,  Thomas,  Louisa,  Dereck,  Maxim,  Olivia,  Charlotte et  Jacob. Ses frères 
et soeurs :  Alain (Françoise  Fisette),  Rita (Richard  Bolduc),  Carmen (feu  Guy  Gimbert), 
 Henri (Céline  Bisson) et  Yvon (Lise  Lehoux). Il était aussi le frère de feu  Raymonde (feu 
 Yvan  Favreau), feu  Martial (Pierrette  Dassylva), feu  Pauline (feu  Roméo  Tremblay), feu 
 Cécile (Gérard  Nolin), feu  Jean (Carole  Brochu) et feu  Francine (feu  Marcel  Lefebvre). 
Ses  belles-soeurs :  Simone (Roger  Dubois),  Doris et  Réjeanne (feu  Wilfrid  Ponton). Il 
était aussi le  beau-frère de feu  Marie-Paule (feu  Léo  Bisson), feu  Laurette (feu  Marcel 
 Ouimette) et feu  Monique (feu  Gabriel  Veilleux).

T.: 819 849.4141  info@charronetfils.com

CHARRONETFILS.COM 

ROBERT GOSSELIN
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C’est avec une profonde tristesse que nous vous annonçons 
le décès de Mme Marie-Paule Guillette. Elle s’est éteinte au 
CHSLD Vigi Shermont, le 13 mars 2025 à l’âge de 86 ans. Elle 
était la fille de feu Florence Gagnon et de feu Antonio Guillette. 

Elle était l’épouse de feu Réal Laroche.

Elle laisse dans le deuil sa fille  : Jocelyne; ses fils  : Daniel 

(Guylaine Mailhot) et Alain (Sonia Bédard), ainsi que ses petits-

enfants et arrière-petits-enfants.

Seront également attristés de son départ son frère : André (feu Madeleine Côté, Rita Delage); 

ses beaux-frères et belles-sœurs : Murielle (Mario Loignon), Jean-Guy (Martine St-Laurent), 

Micheline (Gilles Gaudreau), Lucille (Paul Tremblay), Hélène (feu Bernard Brochu), Michel 

(Gertrude Leblanc), Denis (Danielle Drouin) et Claude (Lucie Cassidy), ainsi que plusieurs 

neveux et nièces. Elle était la sœur de feu Gabrielle (feu André Lamy), feu Camille (Françoise 

Brière) et feu Jeannette (Richard Gobeil) ainsi que la belle-sœur de feu Alice (feu Rolland St-

James), feu Gilles et feu Thérèse.

La famille recevra vos condoléances au Complexe funéraire Steve L. Elkas (4230 rue du 

Bertrand-Fabi, Sherbrooke), le vendredi 21 mars 2025 de 9h30 à 11h et de 12h30 à 13h30. 

Une célébration de la Parole suivra en chapelle du même endroit. L’inhumation se fera ensuite 

au cimetière St-Michel.

La famille souhaite remercier tout le personnel du CHSLD Vigi Shermont qui l’ont côtoyé pour 
tous les bons soins apportés.

4230, rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke, Qc 

T 819 565-1155  •  www.steveelkas.com

MME MARIE-PAULE GUILLETTE
SHERBROOKE, 13 MARS 2025
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Au CHSLD-Argyll de Sherbrooke, QC, le 7 mars 2025, est décédé, M. 
Claude Côté, à l’âge de 83 ans. Il était l’époux de feu Denise Perreault et 
le fils de feu Roméo Côté et de feu Simone Cloutier. 

M Côté laisse dans le deuil ses enfants : Bruno Côté (Jacinthe Bédard), 
Sylvain Côté (Ginette Matteau), François Côté, Guilaine Côté (Michel 
Fortin); ainsi que ses petits-enfants, arrière-petits-enfants, ses frères et 
sœurs, beaux-frères et belles-sœurs, plusieurs neveux, nièces cousins, 
cousines, autres parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel du CHSLD-Argyll (2e) pour 
les bons soins prodigués à M Côté.

La famille vous accueillera à la Résidence Funéraire Steve L. Elkas, 601 rue du Conseil, Sherbrooke, 
J1G 1K4, le samedi 22 mars 2025 de 10h à 12h30. Une célébration de sa vie suivra en la chapelle 
de la résidence funéraire à 12h30. Les cendres de M Côté seront déposées au Cimetière St-Michel de 
Sherbrooke, QC à une date ultérieure. 

4230, rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke, Qc 

T 819 565-1155  •  www.steveelkas.com

CLAUDE CÔTÉ
1941 – 2025
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Pour rendre hommage à un  
proche disparu, contactez-nous 

necrologie@sherbrooke.info

819 843-3500 poste 1120

In memoriam

Nous offrons nos condoléances aux familles éplorées
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CÔTÉ CLAUDE,  
83 ANS, SHERBROOKE

GOSSELIN ROBERT, 
86 ANS, COATICOOK

GUILLETTE MARIE-PAULE, 
86 ANS, SHERBROOKE

LACHARITÉ CLAUDE,  
78 ANS, SHERBROOKE

LACOURSE MICHEL, 
74 ANS ET 7 MOIS, VICTORIAVILLE

PAQUET HÉLÈNE, 
5E ANNIVERSAIRE, SHERBROOKE

Nécrologie
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AGENDA COMMUNAUTAIRE

Suite de la page 19

 ■ La  Musique des  Fusiliers de 
 Sherbrooke

La  Musique des  Fusiliers de  Sherbrooke, en 

collaboration avec le  Centre de ressources 

pour les familles des militaires (CRFM) 

de la région de  Montréal, vous invite à 

une soirée dansante, le samedi 22 mars à 

19 h 30, au  Collège  Mont  Notre-Dame de 

 Sherbrooke. Un événement qui allie plaisir, 

danse et soutien à nos militaires et leurs 

familles. Entrée gratuite, contributions 

volontaires au profit du  CRFM. Loisirs 

 Fleuri-Est

Loisirs  Fleuri-Est invite la population 

de l’Arrondissement de  Fleurimont à sa 

36  Assemblée générale annuelle, qui se 

tiendra le jeudi 27 mars 2025. L’assemblée 

aura lieu de 19 h à 21 h au  Centre culturel 

et communautaire du  Cœur-Immaculé, 

dans la salle  307-308 (3 étage), située 

au 987, rue du  Conseil. Les citoyens 

souhaitant assister à l’assemblée sont 

invités à confirmer leur présence avant le 

lundi 24 mars à 16 h 30, par téléphone au 

819 821-5791 poste 200 ou par courriel 

au information@loisirsfleuriest.org.

 ■Grands  Frères et  Grandes 
 Sœurs de l’Estrie

Nos services visent à créer des 

relations de mentorat inspirantes et 

déterminantes qui révèlent le plein 

potentiel des jeunes et les outillent 

pour l’avenir. Info : 819 822-3243 ou 

estrie.grandsfreresgrandessoeurs.ca.

 ■Maison de la famille de 
 Sherbrooke

Favoriser le  bien-être psychosocial des 

couples et des familles, pour ainsi en 

améliorer la qualité de vie, par l’entremise 

de plusieurs activités. Info : 819 791-4142 

ou maisonfamillesherbrooke.com.

 ■Secours  Amitié

Devenez bénévole écoutant chez 

 Secours-Amitié  Estrie !  Vous aurez 

l’opportunité de vous joindre à une 

équipe dynamique et de développer 

vos compétences en écoute active. 

Pour en savoir plus,  inscrivez-vous à 

une rencontre d’information le mardi 

1er avril de 13 h 30 à 14 h 45. Pour plus 

de détails, contactez  Sandy  Brouillard 

au 819 823-5400, poste 204 ou visitez 

secoursamitieestrie.org.  Secours-Amitié 

 Estrie est un organisme communautaire 

qui offre un service d’écoute 

téléphonique généraliste et gratuit. 

Ce service, anonyme et confidentiel, 

est assuré par 50 bénévoles. Info : 

secoursamitieestrie.org. Besoin de 

parler ? : 819 564-2323. Pour le bénévolat 

ou autre information : 819 823-5400.
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4230, rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke, Qc 

T 819 565-1155  •  www.steveelkas.com

Un frère cher à notre cœur… 

Notre frère Michel Lacourse est décédé subitement à l’âge de  
74 ans et 7 mois, ce 1er mars 2025, chez lui, à Victoriaville. C’est 
donc avec émotions que nous partageons quelques faits notables 
de sa vie. Ces dernières années Michel trouvait son bonheur dans 
le service à sa communauté, à Victoriaville, sa région d’adoption. 

Il a été à la fois vice-président à la Société St-Jean Baptiste du Centre du Québec et actif au 
niveau provincial sur plusieurs dossiers, dont celui des personnes du troisième âge et celui des 
réalités masculines pour lequel il a reçu la médaille du lieutenant gouverneur du Québec, en 
2019. Bénévole au Mouvement d’Entraide communautaire et sociale (MECS) de Victoriaville, 
il a aidé un grand nombre de personnes à faible revenu à rédiger leur déclaration de revenus 
depuis sa retraite.

Antérieurement, il a complété ses formations générales à l’Université de Sherbrooke et 
l’Université du Québec à Trois-Rivières (UQTR). Il a vécu une longue et fructueuse carrière en 
enseignement pour les Commissions scolaires du Fer à Sept-Îles et des Bois-Francs à Warwick 
et Victoriaville.  Féru d’histoire, il a aimé partager ses connaissances avec tous. Le monde de 
l’éducation perd un éducateur vraiment précieux pour ses élèves et ses collègues qui l’ont 
tous grandement apprécié! Michel a toujours exprimé son attachement pour sa famille par 
son soutien et sa franche présence aux rencontres familiales.

Il était le fils de feu Albéric Lacourse et de Florence Boudreau (Lacourse). Il laisse dans le deuil 
ses sœurs France Lacourse (Bernard Landry); Céline Lacourse (feu Pierre Huard); Marie-Thérèse 
Lacourse (André Dontigny); Chantal Lacourse; Carole Lacourse : ses neveux et nièces Patrick; 
Claudia, Gabriel; Estelle, Xavier, Clémence, Alexie ; Isadora, Gaël ainsi que de nombreux cousins 
et cousines, autres parents et amis.es. La famille remercie de manière spéciale ses précieux 
amis Louis, Guillaume et Bruno qui recevaient toute sa confiance!

Nous t’aimons Michel, bon voyage!

La famille recevra vos sympathies, le 29 mars de 11h à 13h au Salon funéraire Steve Elkas, 
4230, rue Bertrand Fabi, Sherbrooke (Québec) J1N 1X6. Quelques témoignages sur la vie de 
Michel seront partagés à 12h30.

MICHEL LACOURSE 
1950 – 2025
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5 e anniversaire 

À la douce mémoire de

HÉLÈNE PAQUET
Décédée le 19 mars 2020

Chère Hélène,

Tu es et tu seras toujours présente 
dans nos cœurs. Le temps n’a pas su 
atténuer le vide causé par ton départ.
Nous ne t’oublierons pas et chaque 
jour, nous avons une pensée pour toi.
Repose en paix et continue de veiller sur 
nous.

Ton époux Jacques, ta fille Brigitte (Réjean)  
et tes 2 petits-enfants Emy et Michaël
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Au CHUS-Hôtel Dieu de Sherbrooke, QC, le 28 février 2025, est 
décédé, M. Claude Lacharité, à l’âge de 78 ans.  Il était le fils de feu 
Jean Lacharité et de feu Rachelle Dufour, demeurant à Sherbrooke. 
M Lacharité laisse dans le deuil son fils : Claude Jr Lacharité (Karyne 
Lebrun); ses petits-enfants : Claudia Lacharité, Léa Lacharité et Aly 
Lacharité; ses frères et sœurs : Jeannine Lacharité (feu Armand 
Petrucci), André Lacharité, Jean-Guy Lacharité (Claudette Landry), 
Thérèse Lacharité (Delphis Ouellette), Rita Lacharité (feu Réal Fillion), 
Roger Lacharité, Lise Lacharité (Roger Gagnon), Claire Lacharité (Henri 
Chouinard), ses beaux-frères et belles-sœurs : Raymond Lévesque, 

Ginette Lévesque (Normand Boissé), Michel Lévesque (Édith Verpaelst); ainsi que plusieurs neveux, 
nièces cousins, cousines, autres parents et amis.
La famille vous accueillera au Complexe Steve L. Elkas, 4230 Bertrand-Fabi, Sherbrooke, QC, le samedi 
29 mars 2025, de 9h00 à 13h00. Une célébration suivra à 13h00 en la chapelle du complexe. Les 
cendres seront déposées au columbarium du Complexe Steve L. Elkas.

4230, rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke, Qc 

T 819 565-1155  •  www.steveelkas.com

CLAUDE LACHARITÉ
1947 – 2025
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Vous avez un projet de VENDRE,  

ACHETER ou INVESTIR? Contactez  

notre équipe pour une évaluation  

ou consultation GRATUITE!

VOS COURTIERS IMMOBILIERS RÉSIDENTIELS /  GROUPEKAESLIN.COM

Claudia Boutin 

514-260-2072
Olivier Bégin 

 819-345-1452 
Tanya Kaeslin

 873-662-3099 

Superbe maison située en plein cœur de Sherbrooke, offrant un emplacement idéal à proximité de nombreux services. À étages, 5 chambres (2 au sous-sol), 1 
salle de bain et 2 salles d’eau. Terrain 4 500 pc. MLS 22225010

Profitez d’un beau terrain intime, idéal pour vos moments de détente, avec piscine et spa inclus. Plain-pied, Détaché  3 chambres (1 au sous-
sol)  2 salles de bain. Terrain 29 946 pc MLS 23179015

Découvrez cette charmante propriété entretenue avec soin,elle propose un décor naturel exceptionnel avec ses 50 arbres fruitiers et 
sa serre 4 saisons.  À étages, 4 chambres, 2 salles de bain, terrain 67 567 pc. MLS 26108605

Charmante et spacieuse maison située au cœur de Sherbrooke. En plus d’avoir été récemment rénovée au goût du jour avec des matériaux nobles, vous profiterez 
d’un emplacement idéal, à proximité de tous les services. Une propriété coup de cœur au cachet unique ! 4 chambres, 2 salles de bain, terrain 4 996 pc. MLS 15119787

1056 rue Saint-Louis, Sherbrooke

Endroit paisible, accès à un ruisseau, zonage résidentiel  84 611 pi2 

MLS 16991301

39, Ch. Des Bouleaux, La Patrie

Plain-pied, détaché, 7 pièces, 3 chambres
 1 salle de bain, terrain 12 140 pc.  MLS 20081121

336, Ch. des Chalets, Coaticook

110, Rue Guillaume, Magog

VISITE LIBRE  

SAMEDI 22 MARS DE 13H À 15H

VISITE LIBRE  

SAMEDI 22 MARS DE 11H À 12H

1600, Rue White, Sherbrooke 

535, Route 222, Maricourt

1190, Rue de Savoie, Sherbrooke

2370, Rue Raimbault, Sherbrooke 357, 8e Avenue Sud, Sherbrooke1136-1142. rue Fabre, Sherbrooke

197, Rue des Jonquilles, Coaticook

Détaché,4 chambres (1 au sous-sol)  2 salles de bain et 1 
salle d’eau terrain 53 833 p.c MLS 25952059

Détaché,4 chambres (2 au sous-sol)  2 salles de bain terrain 10 022 pc. Découvrez cette magnifique 
maison située au coeur de Coaticook, à proximité de tous les services essentiels. MLS 10584574

481, Rue Daigle, Coaticook

   

VENDUVENDUVENDU VENDU

VENDU

UNIFAMILIALE | 445 000$ DÉTACHÉ | 635 000$

ENTIÈREMENT RÉNOVÉE | 380 000$    TERRAIN | 80 000$ UNIFAMILIALE | 450 000 $

PLAIN-PIED | 535 000 $DÉTACHÉ | 649 000 $
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